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ANNONCES.
Ou reçoit le» annonce» à insérer 

tou» Ico jour» de 6 h. du matin è 
6 h. soir.—la** prise dr* aiiuoncr s, 
quoique 1rs colonne» du Journal 
soient plus lurges quo celle» de» 
uutre» journaux. «<>nt le» même», 
et l’uu tint dr» realises considé­
rable» sur colle» publié**» à long 
terme.

Ta, Réducteur on chef,. J. Calchon. 
Corroapondant jumien. Amci ».
I.e gérant, .... Acmutix CÔTé.

Matlcm Jtellgleuscfl.

On écrit de Hum**, 17 juin 1847, <1 r.imi dr la 
IU ln< ion :

L’iinui venta irn du jour mémorable oh, jmr une 
élection qu’on peut up|ieler uiinicilleiiae, l’io l\ lui 
élevé sûr lu ehaire de suint Pierre, devait Atro |.>ur 
Itouic; jKinr les provinre» du l’Etat p*ntiti«-al. pour 
le monte* eutlio|i<|iie tout entier,* un jour de joie et 
do pielist*» lu t ions île grâces.

I.CS Rouiiiins, à qui il 11 été donné d’udinirer do 
plus prés les limites qualités et les suinte» Vertus de 
ce grand Pape, out voulu dans cette circonstance 
ajouter aux témoignages tant do fois réjK'tés de 
l'iillégresso publique, Ml'* déiiioiislrutioii solennelle 
qui lui une preuve encore plus écluliinte de joie, «lu 
lu reconnu issuuce et de la concorde ipii régnent 
dans tous leseu'iirs. Bologne, qui est aujourd'hui 
si heureuse de s’appeler la wear «le Borne, avait 
envoyé une riche bannière |<our être bénite par Pie 
IX,et |M»ur être gardée |<ir les Komuius comme nu 
signe d'inulténilile union entre tous lis sujets de 
l’auguste Politile. Beiilisc pir le I'iijk* aux nuiilis 
du l’rinee t tr-iiii, m nateur «le Roura, qui l’a confiée 
à la gaixle ei\ ique, celte Iciiimerc a ete jmrtee . n 
triomphe dans la mande solennité dont j‘ui a vous 
entretenir uiijourd'liui.

Depuis plusieurs joltn, Borne tout entière se li­
vrait avec line joyeuse activité aux préparatifs de 
cette tête. Toutes les mains semblaient oeeupées 
ilbloderib sbailim ris.il dessiner îles emblèmes, a 
jwépircr de» tciitun », a tr<'-<r de s guirlandes de 
fleurs. Hier, dans l’upre.s-uudi, |r*s pi ilicijKiles rms 
étaient joreoimu- pir d« s bandes de musiciens 
escortée» de |>uysaus qui arrivaient île tous les jiuys 
voisins. La foula m* portait .1 la n petition LMiranile 
de rbyiniu* coinp « pour la li m. Toute la nuit, 
1< .4 chants et les nccln mal ions r« ’(eut iront dans les 
ru< s hubituelleiiieiit >1 calmes de lu ville éternelle.

Mais ce mutin le soleil sTst levé jmiir éclairer 
ronde-, plus In n 11 x jours «h* Taine. las suives 

« 1 *;*rt ilb r. du ( liât» .u Sam!- \ 11 :r« «■ • 11 donné le pre­
mier siMlid d..... .. lète' tout a la fi>.» l’a tiOlli*b* <1
rcligb ;se. I/i ville tout « utièr* -'est tiise eiillioil- 
\. 1 .eut. Ia■ rende'-vous était donne aeliuetui de.s 
qua t or/e qiiartieri d Jtomo dins Time de ses 
e; li- . lailioM' y 11 été 1 nteiuliu* awe 1111 pro- 
lbiul P cuei' i nu lit. Puis, vers lodix lieiin . pen­
dant qti* Il l'api . Illl suit si-S prj« - aux Vu 1IX de son 
j uple.ussistait iivee ie i-ré eolli g< et fil prélatnr* 
u la lines' si.leiiiielle ehantei au pu is du ijiurinal 
pur le car ! mal l’atriz/.i. les quatorze quartiers se 
sont réunis nu Forum. Del», ils .mi;I montes nu 
f'api'ole ou la irirde civique,iii pi -.taii de la b.111- 
lliir* ollèrte par b s 111 Iona is, était sous les armes. 
Lecnrtegi s’c»t mis en man be. c‘ quartier
b rn aiit une sorte de hi’mllon distinct jnendé de 
S"U dru peu 11 et de sa Iroiqie de musieien.s. la s villes 
de rrosinone, d’Alatri, d’Agnaiii, de Subiaco, de 
'Tivoli, de Palestrina, ete., avaient aussi leur ban- 
uiére, leur intiMijue et leurs pluec s distincte-: dans 
ec cortège triomphal, qui est descendu par la rampe 
du ('apitoie, vers la place d'.lra-Cœli, et s’est 
rendu n;. pilais du ljuirinul pu u» place de Venise, 
la place »les Saints Apùtrcs et la rue de Magna- 
Nap»li.

Depuis un nu la place du mont Quihnnl a vu bien 
des scènes touchantes et grandioses. Aucune n’a 
égalé celle d'aujourd'hui. De nombreuses Uninii res 
flottaii lit nu veni, surmontées d*- l'aigle romaine, 
autrefois symbole de sanglant) - \ letoires, emblème 
de pux aujourd'hui et de eoiieorde chrétienne, 
l/hymne de Maea/.za/i,ehante pu .'t,000 viux.i xal- 
t.ut et luisait luttre plus de 10.000 co urs, car je 
li’exa• ire pis en p« riant a ee nombre la multitude 
qui remplissait la place, les rues voisuu s. les fenêtres 
1 t les balcons îles pilais qui entourent la place, 
("est nu milieu de i*i s e liants «peut lions i:i.«UU* et 
d’nri ss,' pipnlaiie que le l’ap* Tu* 1\ est apparu 
au gmiid loleoii «lu pila > npistolique. Le respi*ct 
n «-vinprimé aussitôt e«t élan il'iiniverselli* :iI!«•- 
presse ; e«‘s milliers de voix ont fait silence, et toute 
cette foule s’est prosternée pair recevoir la bénédic­
tion du suprême l’asti ur, «lotit la voix émue, les re­
gards et les bras levé» un ciel semblaient nttir« r sur 
son put plu t«»ut«,s les grâces d’en haut.

Après In béiualiction, !«• cortège, nce«*mpigtié 
d’uno masse innombrabled«* |H>pulati«m, s’«‘st dirigé 
jxir la rue «les (.^iiatre-l’oiitaims «*t la place d'Es- 
pigne, vers la |*lae«* du IVuple pmr ptreoiirir la 
iongiM* rue «lu Corso. La garde civique p»rtant le 
dm peau tlotiné j*ur la ville de Bologne, «livrait la 
ma relie : les «juatorze quartiers de Rome, PFniver- 
sitc, les uombreiisi s deputations «les villes voisiues 
suivaient «Inns l’onln* que j’ai inT _ ’, au milieu 
«les acclamaimmis « t «b s applaudissements qui par- 
tai«’lit «le tout» s le» fenêtres, sous une pluie «le (leurs 
qui tomUiit «b* tous les balcons, au bruit «h'S funiar.'s 
« t «l«'s 1i y mues, «pu* «les « Inriirs, «linges pir Magnz- 
zuri, «'limitaient par intervalle, ("«st ainsi «|ii«* 
Tiinin«*iw«*cortège i*st arrivé an Capitole «l\>ù il était 
nirti: les rangs s«* sont rompus sur la place, et la 
joule s’est di.qierscc avec un ordre, av«*«* un «*aliné 
non moins admirable, puit-étre, «pu* son eut lion si­
ns m« dans l’ivn sse «le cette lète.

Cette l*d|e journée,ouv« rte sous l« s auspices de 
la religion, «l«*vail se terminer pir la prière «*t pir 
1111 aeie publie dr dévotion. Li vaste « g!is«* «b* 
S.vinti'.-M ARir-DKs-Ax«.i:s, aux Tlu rnies «le Dioclé­
tien, n'n pu neevoir «p Tu lie p»rti«* «le la nmltitude 
qui s’y «'st portée v« rs les «plâtre lu un s p«»nr \ as­
sister un mu 1 ut «lu saint Sacrement. Le Tér«* (•’»/- 
ntzzi 11 prêché un èhH|iient diseoiim sur l’objet «le ee 
inéinonibb' et pieux nmiiversuin*. L«'s voûte* de 
«•<• mut'iiiTupie temple ouvert nu véritable Dieu pT 
b' eé'iiie «le .M ii'lu l-Ange, sur b s ruines pnïemu s. 
«ait ret«‘iiti «lu «'liant sacré du Tu Dm >1 ; et l’un «b s 
j'ius illustr s et «les plus saillis amis «h* «'i«* I \, soi! 
successeur sur le siéir** d’Liioln, «'«’lui «pTil a h* pre­
mier revêtu «le la pturpre romaine, b* cardinal 1 lu - 
lulli a t« i.uine celte lète ninnorable pir la béné­
diction s ib inu'llo du très sauil Sner« nu ut.

• e* soir mie illlimiiiatioii splendide a pour ainsi 
dire donné â lu nuit tout»* la elarté du |oiir. Coin- 
nu nt vtuis «Itenie I '« •«• In t et la diversité de («Mites 
ecs lumières ? Il n’est pas «l«> fit 111 il 1< si pi livre qui 
n ait «'il mi peu d'biiilt' à tiiire briller sur son humble 
fenêtre eu I honiii'tir «'t |xmr l’ai nom «lu l'ontilequi 
a «lévoilé si s jours «'t s«'s nuits an Ixmlu-ur «l«* tous 
s« S Slljl'tS.
--1.** ibn'ti'iir Pus«'y, en société «l’un «’«'rlaiii 

nombre «1 Veelcsinsti«|U« s «!«• T(Juiv«*rsitu d’*).\lbr«l 
qui ont adopté s«'s «liN'tritics, sWeiqio «l’une tradne- 
tion nouvelb* «les saintes Ecritures, «pii s'imprime au 
moimstére de Littlcmoorc, où M, Newman tinsuit sa 
résidence avant son dépnr» pair Home. I# protes-

tantisiue anglais s’élève d’une commune voix contre 
cotte univre dan* laquelle un journul anglieu.i dé- 
cluro 11» voir «ju’uue liilsitiention systémulujiie «lu 
Nouveuu-Tcatuiauiit. Ij« menu' feuillu dénonce uu 
momie eu qu’elle iipjielb- la nouvelle uimisUisic «le 
«b'iix nuuibns écelésiustnpies do TUniversité, 
preuve ronsoluii'e |*our nous que c«*tU! célèbre école 
li’u encore rien jM-nlu «le cette fécondité qui u déjà 
donné tant d'illustres lils à l’Eglise cat ludique.

—1^* 10 juin, il est purtido Muiiiehline jrlite co- 
J«Mii«' «te religieuses «le !*«>r«lro connu «-n Allemagne 
sons le nom do Pauvre» Saur» de» Krolea» Elles 
vont s’établir «Inns une vilb* nouvellement fondée 
aux Etats-I’iiis, a hupudle ou u donné h* nom «h- 
Cité de .Marie, et où Tou ue reçoit que «les eutlu»- 
liqiies connus pir leur y.tb* pair la (i>i et pir «b1 
pieuses liabitudi'N. Fai colonie des Su*iirs est coin- 
jioséo «l’une supérÛMin.* et «l«* six religieuses ; «dies 
partent pair leur destination dans l’intention d’y 
lender une iiiuison-inèn- «jm se projogeni, sans 
aucun doute, dans toute Tl mon. Dans leur voyage, 
«•Ill's seront uccouqKigiiées p«r M. Nieolus Stoub» r, 
inissionuuire, qui s«' rciul dans le diocèse «•«• J'itt.s- 
Isuirg. Il «-st line jtl'tice h rendre a la Bavière: 
«•’« -t «Jlle «le tous les pUXs «l’Ail» mtlgllO habités 
par «b s «'iitludiifiies, «die se montre la plus active 
projugatrice de l’«euvre«b.*s missions.

TADI.EAU DUS DUOITK DK Dot ANES I NIE RI Kl RES, TKKS 
l|U’ADOPTÉS PAR KA CIIAMBUE, VENDREDI DERNIER.

( Suite et fin. )
l.e» jirtivUs sut rants srro/it passibles <f un droit de A’7 

10*. sur chaque JC 100 d» leur valeur :—
L:\Tes imprimés relie-, non relies ou en feuilles. 
Livres non imprimés r. lies, non relie» ou en 

feuilles,
Pnrrcs a mou langes brutes,
Chicorée,
Cliaiues,
Coton manufacturé,
’Toi!'' a voile,
Camib-d <'t Came lot inc,
< » svrig*' »'ii j«Mi«', 
l'etailb'S vides,

.**•' 'Vu s en plstr«* «!«• Paris ou autre comjiosition, a 
11. 'ins «pu- la matière dont «-Ib-s sont comptées 
u ut eliargéd’un droit plus élevé,

I>< ie. gravures, cartes (Jéogmphiqtics, globes, 
lixt' ii's «-t essences employés dans la médecine.
1’. t« r.e et grès,
l 'ourrures et p«nux manufacturées,
N e mres et jieuux d’animaux vivant dans lu mer..
riuilles.
Fleurs artificielles, non de soie,
A ri iiTl«*s ffonds laine,
\« rre manufacturé, non autrement désigné,
J’oudre a tir« r,
Canon et armes a feu,
Feuilles d’or et d’argent,
Artich's manufacturés «menn.
Cornes apaidre et fermetures.
I'Vrronnorie, quincaillerie et coutellerie,
( 'liapi'uux.
Chanvre, lin ou filasse, prépares,
Jus «le limons, «le citrons un d’oranges, non mêle 

de spiritueux ni prépirécomme sirop,
Encre a imprimer,
Articles en ivoire, en os ou en corne,
Artii'b's en plomb,
I’bunb pair teinture mm prépiré a l’huile,
Plomb préparé dans l’huile pour peinture,
Toile « t toile manufacturée,
Muh t- 1 t aues,
Moutardes,
Méd'CÜu'S,
Instruments de musique en bois,
Mercure.
Marbr p>li ou coujié.
Huile et « sprit «le térébenthine.
Huile de l'astor,
H n 11«*. non autrement énumérée,
T"i!e cirée,
Huîtres, hoitinrds, tortues ou autres coquillages,— 

frais,
IV in turc mm broyée, 
l’emtnrp a l’eau, 
l’iuceau,
Plumes,
Soie brute,
.Manutiiettires de soie non ouvrée,
Tous autri's articles «le soie en tout ou en partie et 

<pii 11e sont pis d’ailleurs spécifiés,
Soi«* a ciMidre,
Cooloiis «ie s«mc et pimls de soie,
Sp ruiae» ti, sauf les chandelb s,
Ep*ng«'s,
Emp’is,
Carton «le piilh* pour les relieurs,
Soufi’re,
(îoinlroii, 
l’mles et toitures,

Jovets,
Térébentlune,
Fil «le lui.
Wsee.s,
Vernis,
Fanons «!«• Ixileiue,
BiMineterie,
Articles «le laine,
Cir«*.
Cir»* maniil’ieturée, excepté lcsliougics, 
lb>is, articles «h* Inns sans pièce* de métal.
Et tous art ieb*s, objets et niiindmiiiliscs, pair les- 

qucls il n'est pis fixe «le droits, et «pu m* sont pus 
déclarés exempts «le droit,

Le» article» suivants seront soumis d un droit de X10 
pour chaque X100 de leur valeur:

Biscuits «*t Crackers,
ÿiiiTi1 Ititunl, avec 12s. pur quintal,—
l.iege «'t articles «le Liège*,
Œuf»,
Fruits s uis désignation,
Arlicb’s do cuir, sans désignation,
Machines à l’usage do l'agriculture, excepté les 

tuôulins à lmttrc et à x*nnncr,
Viiimh's pré]nrccsau selon nu vinaigre,
Instruments do musique do métal,

f Animales excepté le saindoux,
| Végétales sans désignation,

Huiles ^ Essentielles,
I Chimique» et volatilles,
( .Senteur,

Article» «la pipier, chargé»d’aucun autre droit,

Argenteru» et article» argenté»,
Volaille*, mortes ou vivantes,
Saucisses et Boudin*,
(«ruines «lejurdin, do fleurs et de légumes,
Savons do t«»nt«*s descriptions,
Légume», frais,
\ ni, en addition a ls. par gallon, mesure ancienne.

h v article» suivant» seront moi rnis a un droit d> X12 
10*. pour r huqut X100 d leur valeur:—

Huche»«-t finir,
Bille*, du billard «'t l>:« eh« t « , «n Lms et noir»*,
Bilb-s pair jeux do Ixjiib.s «>.1 ulb ,,
Billards,
Jeux «le Bugutelh*,

■, huile «le—
Caresses et V«Mt:ir« -,

“ “ pièces détaché"*! de—
Articles de Font**,
Horloges et Moigr» s,

“ “ pièces détaché» s «Je—
Dé.l,
Fleurs artificielles en *• i«*. oji partie en soie, 
Moulins a vanner ou àmomlr< le tan,
Joaillerie, montée «ni non montée,
Artieh s «1«* mode de sou*, conb etioinu s.
Velours de soie,
Moulins u battre, a vanner et a in nuire le tan.

Les article» suivants seront soumis n un droit île XL* 
pour chaque XIÜU de leur valeur:—

Extrait, essences, et jurfani'-rii, non énumtre- 
ailleurs,

Poisson*, coiiv rv« s, etc., a l’huile, «,-tc.
Fruits en conserves, •
Gingemhre, «*n i'ons< rV'.r, f 
Cornichons et -tr.iees.

Le» urtiiles suivant. « ’o .t sou ru > «. un droit d< X20 
pour cAaqtu X100 </« leur valeur :—

Jeux de roulette*.
Bon!»' n*, et c nfiserie !• -'.ier«* pur "ti lut U «i- .utr 

substances, en a ida • n a 2.1. pir livre.

Ta BLE a», d’exemptions.
Preparations anatomiqiu*s. importées < x; r- -«••! 

j»>ur J’us'itr«* <!•• «ju* lque «•«• leg*.' 01 ce.-le t - 
inique ou ch.rurgie, lucorjoa p«r cliur'e r"\al« 
ou arte du pirlciui nt.

Exemplaires «b - sainte- ecnti r -, iniprinu - dan« le 
Koyauine-C,;. lu (irando-Bret.'L'iic et d’iri itule 
« t non nup*rtt- ;s'ux la .-tnt..

Livre» et cart* s. et des-m- imjor*, "iir !" sru . 
quelque bibli«':h« qm «•. le pub e -* . Jmi- ’ r*- 
liant, et ègidemeiit Jour h*s T lietln qu« s J* 
l’une ou l'autre brunch** «i* .11« ar .

Espèces, nionn:." s et !.■.-.
Dons de hvr<-s « t vée n'.s, • : r • .• -q ; r-

tes a Pusage de «; 1 ; n- été chant:.lil«
■ la provin ou : r 1
grut is.

Poissons, frais, sans désignât.
Cheveaux et voitures d«- \ yas.'«-*urs, «*t «• i« vn ix. 

In stiaux et clinri"'.-. et : .r - « n.) !••>•-
jour 1c transjsirt des marc - - av li. r- 
nachom» nt « * !« n grains 1 «•. «•— ores. a. —1 b i._- 
teinj*- qitNi- - Mit « : ;j ! .yes /«../ni fuie j r : e -
jet, excejrte !» s chevaux, bestiaux, chariots et 
voitures et harnais, «l« s jiersonm*- qui «■« !j- r:« nt 
des muri'handiM - et « lie’- «laus la j rovmee. afin 
de les vendre en detail, et 1« - eh* v. ux. eh • ri.. .t-, 
camvani'S *'t harnai-*les mo.ia»cri«-scrent libres, 
ainsi que chevaux et 1<* -’.mx nj-jartenaut .* dos 
Jn rsoniu s qui viennent -'otab'ir • 'ans la pr* \ imr.

Peaux, del>D- et suifs dos is'.-tU' x e*. js'iir.'iMitx tue.- 
en entre]>èts.

Engrais «le toutes «h scrij't joies.
J/ft/i/ii .!« i.iavluue «t «i’auir - un ntious et amé­

liorations dans les arts.
Emballa e» $ reiiù ri ant des art ’«s suji-ts aux 

droits.
Instrurmnts de j'hy- *•: .h cl.i.uio, instruments, 

livr* -. «'art'- e«-* . n.j'hiq. «s. statius, lui-:*-, et 
ouvrag s « n marbte. l . 'n/e. a!l atre ou j»lâtr«*-dc- 
Poris, ■ x, dess croquis,
«li b s de .-‘iilj'ture. «abnict- *. * monnaies, nu- 
dailies. j!*rr*- j'rt-eu u: «■>. «t 1. :*- autres *•*!- 
lections «Pantiquite-. jvr.rvu «ju’«'l!« s-oient sj 
cialenient imjvrté» s .1* 1 au* t! a l’usa g* .1*' 
quelqiK* s.u'i« 'e iu< * ip»r«* « u «tabla* à des f - 
scientitiiju* ' ou littéraire». * a p, ir T« . ra_*'-
meitt «h*- beaux arts. « u a Tus :v ou jur i’«*r* ! r*. 
de qucl.pTl lùversue. «'"liege, academie, école 
ou semiuairi*. dans i*«*tt« j»r.*x iin*«*.

Instruments «!«> jdiy-ique « t J eliimn . et imjN i'o - 
j\»ur l’usige d’une jn rs. nn«* donnant «1< s !-y. ;- 
publiques dans un but «le j*rolit. et destinés à être 
cx|H»rtc- jouri. al « ntr* r libr«menl, m y. imajit 
«jite leur ré-exj>*irtutioii «Inns un temps donné 
soit garantie j«ir «leux bonnes et sulii.-ante» «*au- 
timis.

Echantillons d’histoire naturelle, «!«• minéRiIogn* «t 
«le botnniqui*.

Graines *le toute ospiVc, instrument» « t ustensiV» 
d’ugrieultiiri*, animaux txnir amelioration «les 
troujvaiix, lorsque »j'é«'ialeini’i;t imjK'rti's «le 
ts'iim* foi. jxir «jiielque soeicté ineerjioreo «mi éta­
blie jN'iir Ti'ne««iira*a'meiit de Tagrieultim*.

Vilement» en usage «•! aiitr« s «■:!. t- pi■ "11.■ î-
n’etaiit j ..- *b - îuari'lian*! -. -. ust« n-.!. s « t outils 
«le métier «Partisans ait service «.u dan- 1\ inj'loi 
de j» i-i'ime venant en eette pioviue* j*"iir s’v 
établir.

Les inaïuifaetur* - et l« s articles de la jcovemmee 
«le toutes les autii's eolomos «le PAiiH iujin* bri­
tannique «lit Nord <{in r*v« vrout K-s articles de la 
jirovenanee et les mamifai'ture-du Canada 11 Dr* * 
de droit», lie seront fV:tj j «- d’itiieims «Iroits « n 
vertu «1«* ee: uele, ,1 l‘« vi-ption »l« s liqii. „i» spi­
rit lieuses.

Egalement,
Sel, viandes salées «>u ujipriti's, farine, biscuit, 

mélasse.
Cordages, jn*ix. goudron». térélN'ntbinc, cuir, ar­

ticles *1*' cuir, vêtements et tricot «le laine à 
l’usage «h's j>éeln ur**. batiments «le j*éelu'iirs, lis- 
tensiles « l instrument» importes «fin» le «listru t 
de (taspi* «lu Boyiiiunt'-l ni ou *1. s !'. - «le I* 
Manelie ou «•olonies voisines a l’iisuire «!es j èi'lii'- 
ries qui s’v fuit ;—Sijot nu regh un ut que le 
prineijxil ollii ur de doua né du j*. »rt de l^uèlne 
étuhlira «t qu’il est pir le., jn-*nt* - ai.:«*r. •«■ à 
établir dims le but de s’assurer qu» »•« - articles

dont destiné» do lionne foi » Pus**go du »«•» j*è- 
chéries.

L'importution detartirlcs suivants est prohibit cl peine 
jreint, (Tune amende de & *t de la cat filiation 
du puqret ou ball'd iL marchandise» dans lifucl 
ils seront trouve».

Livres * t dessins d’un caractère m«h cent ou im­
moral.

Espars monnayes, do fmx I«n ".1 contr» ta.tes.

RcrhmhM Sfiitlstfi|iii-s sur rinsîrnctlon 
Publique en Anj;U‘tiTn*.

Lettre a M. l> comte d. .N Iv.idj,
( S ni te.'f

Dan- son mimer*' l «atvnig* sur la Hit Us se dis 
nations, jiublié jr*ur lu jiremierc (• • * 11 17 .•>, \ !. m 
Smith demand* que l'instruction primaire - >■ > * u- 
due à toutes l«s classes do i:. nation «uns «list .*• . «n, 
«•t il indique le moyen suivent d'n • ;nj• *r • . • .n*i 
résultat : •• L«- public |«'tit r* .-«r • • v«mj, <J,'-i!. 
en fouduiit «laiis elia*ju«' ptroisse ou «* - t -
til<-écob* ou Unis le*; cnfints j«>iui.*i< nt < n- ; .dans 
eu jnyuiit une retributmn ’ 'lh nt : * rt".«j P< . • 
ne d« jt*— eruit pis le» res.-'-urc» s «!u j es humble 
ar' -:m. L’instituteur s mit rétribué eu j ortie sea- 
lenictit jar les jurents ; s’il IV’ • » entièrement, il 
u*' tarderait ici- a négliger entièrement ses devoir-, 
jwrec qu’il ne serait jos soumis a une -urv« i!lauc«- 
u- vigilante, p«r suite «h* ce j*r ic q» *pu ce qm 

Va fait t 'est Pai ■ e personne. !.. 
Ecosse, grâce a Petab!.*.-' m-'iit «h* e* - « jt.n —
si-îles. I«*s plus infimes c' 1--s «ie la u.-.ete savent 
lireel « r r--, En Angleterre, j. fi n i:.:i"ii «les 
les charitable- aurait eu h* même effet, si l’usa"** «le 
■ •i ^ veob'S «ut été génért!.

(.’t-niées n«* devaient jtis b-mln r -nr un - ’ «•«•- 
ni*'. En ls'7. M. W h, te bread j-r- j t au p r!«- 
ment un jdan de-tint •• a relever le caractère <!••» 
e.'ns-* s ouvrier. «. dégnnie pir le [■ ipr.-' «•.’’• • 
plan était l’a: j'Iicatiotii'n Afig - « r* du-y-tei: • 
(*ni|p> paroi--i:d* -«i*: t r« - I;« m-tin* *• 1.10:..r r 
svstèr. j>roj» >sè a p'U j rv-a la même «j»' ,e '-*r b- 
. oeti • i; et '•!. !. ter. La mot • y\. 
\\’l ' 1 r• -•.! ne rer:it j-.«- im aecm il 1 v r.ib.e d** 1 
.« ••..! .• r* *!*■ eette èp»|tie. I: i-t vrci«ju*« il» fait

• '..1..- ses «'t *.".!-::*.■ nsi. • b runit a 
«leux a . « n’re Page de - j>t « t qua'- r/.<: ans, la 
duréi de renseignement jour l’en&ut pauvre. 
Mai.-, le )'rinei;.'.l .rgur.u nt qui. sinon dan-le p- r- 
h meut, ;ot nu ms dans l’epinion publique. <■ mtr.:' t 
>e plu* a f'ire r jeter sa jTopesit ron. c*. -t ‘il y 
avait danger a ioiiiier aux c hi.s»c- intérieur .- >1 a

été
T>ltc étraiii' co nsidération n’arrêta - 1- 1.--.- 
o' iits qui. b - premu-rs. d*»nnércut une activ. im- 

' ement
L c 'Tge de l’Eg ♦** n- -rtiî je*- •: -

• •

t .' Hemetit f'V' f Kc au rij-ide dt veloj.jN'iuont de
l’instruel s’i t di­
ver-- ;fr< - '• :..:::m: r.s.

Le preuii* r «b»*nment officiel qui temoigr.c «i - 
pr«*grcs <*’.*. -y-*« !t.e ntonit rial «I n- les «.'*■.' - *: la
- maine, est celui qui rc-uite Je l'enqiu ' * «*uv> rt*. 
,b- vu ' ' fi., ex** tnite Brougham, en IMv 'U*i- 
t«- qui. 1* | remit r. j« sa hatuaiier.t en jn.ieije que 
l’iiistruet : mi du js-uj !*'. - >.t jxir l’Etat. »•■.» pir . - 
fondât i* t -. pir Piut«r** nturn d s s •:«:♦•» j-.r- 
ticiiluTis. c'ait un d - jt* ma r- intérêt- du juys. 
D’h près re «liK-um* nt qui fut transmis au c*. rai te je.r 
les miiiistr* - «h- t«»ut«*s h's joroisse-. le n Mubre «lc- 
»*c«»h*s niiT'- que bs «•«**!*- ilote. -. -‘«1 vait, < : 
l-ls. :t 1 (>.‘.4., fréquentées jor Ml.vJ"* eb-v. 
.Mai- il «lis:n guc entre les ecohs ord •r*« s -a- 
d.r* 1 -«•«*"!• > *N'iuainHTe-juivê's «jui .>i:t « r- « 
tout teni, t. «n Angleterre, jx-iu Fin-tru * .•» «b s

;. . ' - et i e .
'est-à-aire les < él es »ui syst

tonal, <*t il attnbm aux jt i:.:« r - 3X .M* « » \ • -. 
Nous devons, en eiinsoqta i.ee. .• liter : « • -
des écoles libre - ilote* - (end ■ : J ■ ; >' 1
n.'its avons jïirle jdus faut 11 *1 
« r .;t. « n lsis. >. • 1* ' ,%s. ' fl"! ■ t 1 «:.'*.- 
:;oî‘« 1* \ < - «h - «" ■!* - m. a.t.iriab - « : < 1 1
chvi-s a «lui * gratuit. 1. nt dans - «• • ’ - 

1, en tout 175,
ment, ou» l'eu prê*gratuitement. 1* -’rtett n c!«- 
iu«*nt:i*re «lali- b - «Cole- «1- a - i*..' .'. ■ t ’* -
(urv e >wt lil 11/ s • <•'). «* *"st-à-dir«* «■*•’■! * j ar < -
- . « :*-. A Pej- il, ut 11. 5x1 F . - sy-te-
1.1- ,1e I’>< Il * t «h Lanças!re elai< :T* en x * t«* «î’aj ; - 
cation depuis *hx «>u douze ans.

L - d« * nnients oflh'ii h soumis au ptrleiuivit, eu 
]S33. «jiioique tr« s-inroinpî*'ts. attest, nt un jr gn- 
sensdile dans !«' nombre .!. - «'«'oh - d * la - ;n<• * 1
d«>» « I, v« s. .ii’.tis la j crush* 1>1n-1s'PL A • . *'. *.- 
cet intervalle, le nombre <h*s ciev*- j.ivmts -’< •» 
,1« \* à 732.000. e'est-à-diro à U'iuieoiip plus .lu dou­
ble du l'iiillre de IMS. Le nombre «!* - elt-v.» a*l- 
m;- gratuite‘ment « 11 tout ou «*n jxirlic »'est cVvé ;» 
31(0,000, ég*alem( nt a j'iu» du «loiibh* du ehJlfire *!e 
ISIS.

r* inlaid l'ette même p« rush', une :*nj'uls.ontr«s- 
aetive u été «lonné*'à la création «l’ecoles j .rîicu- 
h« r, » jHUir les tr« s-j. imes enfimts « t ajq , *-. à ce 
litre, infant schools. T.’intnshietion «11 Angleterre* 
,1«* , «* lUMivi'au système «l’inst met ion élémentaire 
* -t «lue a B« lu rt ( N\ «'ti : il était en ]■!< iu* \ îgueur à 
Lanark, en !s|tf. *t «•’<-• «11 fs|!*<jii’il a et* «*v-i\e 
js.ur 1 : jir-miêr*-1" -. a esimins'oT. j r ! 's - -iiis 
*Pime s*s*iete dont l* s | rineipiiix nu inbr* s étaient 
|lird 1 .ai -.s* low ne, M. Hn.uu.iia m. J ‘scjdi Mil-* n. 
<•:*•. D’uprés les documents olficiels «le 1"3 (. *'t*. 
ci'iupt.i 1! a «•«■:(«• *■]-•• jn** eu Angb t* ■*. —.t• '-.* 1.1/ t 

h, ois, reei-vaiit sO.OOOch ve-, «lonl 4-O.tKH) payâtes.
« t le n -:■* admis gratuiteuu'ut.

(".-t «'ii 1 SUS «ju«* I»* l'urleiiieut a voté, jour la 
j rem 1ère fiels, uu tluulsd* stm*' a IVncouragciiieni *le 
Pii.sirueti.m |'iihli<pii'. E11 l>-3‘». l’emj'loi *h* *•« 
fonds fut confie a Mo* branche «l’administration «*n- 
ticreineiit doux Ile, le Bureau de l’instruction pu- 
hlique ; «-’était un premier pu» v* rs la «*«*ntr.di- 
isition. Cette tentative fut mal nccuvillit* a la lois 
jnr l’Eglise établir et jxir les «leux grandi s s.vié’cs 
qui dirigent h*.» écoles jmbliqiies non dotées. la So­
ciété «lis écoles national*"1, et la Sivietc «les ccoli's 
. glaises et étrangères. Elle r«*i»'«Mitr.i égal**nieu. 
«l ui» le pirleim'iit une t rés-vive * q |v*sitien ; la 
eli.iiuhre «h*s lonls alla inéiiie jiinju'u a«i<»j>t. r une 
motion jxir laquelle ht r«*in«* était priée «1«* wispier 
Por.lre «tu e*»iiseil «pu avait iustituè h* lbircuti de 
l’instruction jsiblique. Le lumirtèrc restu terme.

et la nouvelle création a été maintenue. Voici |« 
chiffre de» diverses allocations nns**» » la disposition 
du Bureau jusqu'à ce jour: 30.000 fiv. steri. (7?0-
000 !>.) de iK.t.'i » 181» ; 40,000 ljv. »u-rl. (1 million
<1« fr. )d.- 1S12 4 IsW; 75.000 (1,875.000 lr. ) eu 
IH11-15, cl en/lu loO,000 (2,500.000 fr.) en 1840. 
Ces diverses sommes ont été consacré' s à la cons­
truction de maisons d’é-oh). I). 1*» J3 a 1846, une 
«unni.'ie «h* | r* s du 12 millions d«; francs i« d- ne reçu 
C' tto destmiitioii. On u calculé «jue 1-s hIIoi t,i«.;:s 
du goiiver»»' ment -'«■!«-vut a un j^-u moins du tiers 
ib* la .1.qs'i. • totale îilfi etei âlu construction des 
rnit.Ç'ii-*i*«■ !• - ; ce qui jwrtc mit n 37 millions do
Iran. # lu ehitfrc t htl »!<_• e« tt ■ déja'ns.* eu douze 
années.

L'-> fonds t. ,;.ir i- jorlcm nt s’étant élevés, 
dans lu j er; !*• I >33.15, a j r« x «le J0 millions de 

.• iii '-. et, < aj ;■• - ! ^ .'un*' ut- érnant*» du Bureau
! ■ l’instruction publique, l’alli/cation, js ur chaque 

«•e<|e. a y ■ ’ «-té, eu inoyenn*'. de 3.030 lr.. moyenne 
•1 pér le, Q -*« osait que. si 

ces f* m N - lit « té « \;3u' .v, ment consacre» a lacoia- 
tmeti a «1" 1. ;i»v>iis «! < '"b*, i^s ont jour\*u ••« l’érec­
tion de J.21'! d- p,-s maisons j<ouvant r- '''-voir, nu.\ 
u*nn< s d* s mêmes d.4*urne:ii», 193,fi.')0 enfants. En

■ ’. . ’ r 0#
' Dili r b- 4'3.*».)0 'niants recevant gratuiteraent, 
en tu' ' mi jartie, l’insiiuetion éltmentaue, a celui 
de ÔH.49S, coiiVat* par le» état» officiel» de D33,

< qjii ferait un to* 1 de 1.037.1ÎS enfimts ailmis, en 
1>17, dans les écoles jnibliqu*dotées ou non dotées 
(1). Ce nombre «loi», en outre, f.re augmenté de 
celui d* s enfinits élwts dans les Workhoustt (mai- 

'iis de travail ou les j«uvn*$ sont entremis aux frai» 
de la j ar"i'-« ), évalue, pour les 600 C nient» (iaai- 
son-de travail centrales entretenues aux frais de 

rs J ■ : , :.
•.leu rre a de *2 a 16 -j' . D'un" autre eO’.é,

r, d’ s autorités, d<
100.000 a 150,0*K) le clidTV des élex. - admis, depus 
1**33. dan- • <.vl< s construit* i en dehersde» ailo-

nortant *112,-
0»0. nous rr.vou» à un t«. de 1.200.000 enfin, s
a fiant aux • ••.**- j r»...;» r - gratuites et »• mi-gratui- 
t1* ni - !.. .r.e. .Ni, a coté de ce ch.iire. nous
1 ", ce», i d’.. 1 n. «ins 2,500,000 élève» J«» e«x»lcs 

1 mauelu . nous ;«un>ns un u*tal definitif de 3
: . . . • . . ; ; . 

tei: . trat.ul* meut ou pr* aque gratuitement, dans 
1* » « • ol< » i 1 dimanche et du ta »«mau;*‘ «le toute

* *t-à- .en-
fait i> . in-tmeti 'ii élém -nUnre. Dans ce nombre 
ne sont - pensions et pen-

■nn:t’-. et h s entant». ptrtjcu'»ér« rru-nt !< s 1 mes 
lulis. y : 1. dans les cl.'S» s sgt «!•*«-«• « su
s* iu de ».« famille.

Ceschiflrvs. Monsie: rie minière, ne sont con- 
. Icn. !*.- qu’eu a: rxirc ncc. et tous 1- s b *.- «-sjcits, 

«•n Angleterre, s >:it couvaincTis que l'instruction 
j .;b! . .1 y est ins «tnsam . et qu’elle doit être Tel».

essenti es. V 'a cet
« g :. . F' tcurH k. daig; sa eeivbre Lroeiiure pa­

nt jnger de Ja proportmn qui 
- ■ ■ '

ti« n pnbliqnc et lesbem :i.« «ht j»ys. par ce seul tL.it :
s’est 1 . , en 18

I>Ù.»,7.»ü fr., u j>. ;« d.i double de ce qu'elle avait 
été, en moi - 1833. Si, ette
'•min*. 011 construit, j«r an. 62"' «"oies p*ux*ant 
recevoir .(|3.75j( élevés, ce dernier chitire ne r pr*-

r - '........... . »
j* : .. -.t : .u pir i’* xe« huit «h's naissances sur les de- 
e« -. qui < -*. «i • 3'*ô.0" • }*-«r an. ’*

,1) I.r rim:•«* «le a44.■t.*'* »c r.lnti «î'«prr» les états
1 tli’-iel« «U i 'CJ :

Er. ir* jeter* .................................................... 1S3 7C4
F.r l< * établie» a T .'Je <tc * «cripi .,,».............. . | TS,517
F.c.'le» rntrf'n ar« a !»f •«• a Ta,Je .> *.u*criptior»et

et .a rct.-ttniuon eiior»............. ................ ... C12.2 ?

544 ^98
Patifcc t .1» "« .-nt ps» r —pria les degrades &c ^Ua *iu diman­

che.

O» écrit «le Palna. b* 3 11m:
*• !.*« -cadr. '< . . 1 - * •:..» e p..r M. h?

j»r !*.*« de J ur.vF vu nt fiai: une courte rqqviri- 
tii'H s: r 1 tru r: *!•.*. et le j u d'h ;r«'s . ’«•!..• va 
I-i—«i« a été consacré a une s.: q 0 «.t tmuhantc 
cêr« u .. «.

*• L * j ri:-. *e de Jc.nvilie cv.».; entendu «lire. 
1 alilii . 1 . <yi: Fi. «ii- ( 1. . ... j jt
tout «. - 1 •«;.• » t* :•.»!•« s aux nt ius des c»m-
r '- .» T vit :.. « v* r' *•', - * — n * rt» le e> -•

és restés • re.
». s usa

»1 m- l’ut :iil«»r: .. , .* Pu s» «ut r.«.... fie t.. ttr? » us 
\i .!*•». A |- i." i.. .1 :!«' I. r sur i.i ra ie fie IN ma, 
le j r;:**» « i;\v\ a Cabrera la e. rv*-tic a v.q ur
b* Plut ou }• 1 : r r«*''*u;iini»r.' la vente de co qui 
avait « :«• j» rte P. rt d ri;i«*r a s.i conn:* «-ii.ee. 
Au retour «le ce navire, «’ordre du jaur suivantf.it 
public :

** Le commandant eu chef a e'.e informe que 
l’on voyait sur j l iMeurs points «I e l’IIe «ie Cabrera 
des o—,*m«*nt» >an» si jutlture, tr.stis restes «le nos 
iualli«‘ur«*iix eompitriigcs laits j*r»s«'imiers aBax ’.eu, 
et morts «b* misère sur ce r«««*hcr.

•• l.«* Platon »’cst rcmlu jar son ordre au mouil­
lage «le Pile. l,t*s Olli'iers «t l"«',jiiijxige. gtialés 
jxir une» «giml «puau-sete A la lente n g.me de 
m-» N'idats. «Mit nvtu’illi une gr..n,b «jiiantite d’os- 
si iuents «pii e saient »ur le »*•!. ex;v-e» à tentes les 
iiisiilt» ».

•• Dt'inaiii 1«* Plutcn retournera a Cabn-r.i. avec 
M. P.ibbé C> jui i 'iiu, ji/tir ih*jv»'T ci - tristes débris 
«îuii- uni* séjiii’ture chrétienne.

** L'amiral j»ro|'.'»e à Pi sea.lre de faire pincer sur 
i< lieu «le la -«qiultitre une pierre, a\«e eette nis- 
criptum:

A LA MEMOIRE DES FRANÇAIS MORTS A C \Bnrr'..\, 
1.ES*' « DR E d’ÉVi'EI TIONS DE 1S47.

** la vice-amiral commandant en chef,
** F. d’Orléans. ”

“ En consequence de cet ordre, lo Platon «*st 
retourné «*c matin à Pile do Cabrera, < t le com­
mandant .h* ce navire est desi'emhi à terre av«>c M. 
l’abbe C. qiu'reHU. aumùnier «le Pcsi-adre. pair tic- 
«•emplir lu religious** mission «pii leur avait été 
«•«Milice. Nulle jmmiijx*. nul apxircil militaire n’out 
«te déployés jH>ur «tu une r à eette ceremonie funê- 
•I*' uu éclat qu’elle ne «levait point avoir; seule­

ment ht Platon a eu s«u» pavillon a tui-mat et ses 
vi-rgiu s en i*roix tout le tenqw qu'ont dure le ser­
vi** • divin et les prières jxntr les morts, fin-n «lo 
plu» touchant «jn** «le voir les qttiuxc ou vingt culti­
vateurs, qui foruK'ut t »utc !n jN>pilation «le e,*t m>t
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«uv*£e, tgAnouillé* Aoèté de ne» matelot* et **u- 
*i*mrT * leur pieux recueillement. La meme finie 
et le» déj*»uill« *; de no* malheureux auldat* rendue** 
A !*» terr , une croix de bois a été pincée «ur la ftwae 
Mi loua reçues, en utteudunt la pierre qui doit lu 
recouvrir.

Ce tunl i st injuste ensuite ru ce qu'au lieu de 
donner justice à tout tout le pi y» I«tr la lilk-rlé, ou 
du moinH en ihisant un pus ver» la liU*ru* cummer* 

, “T <•* officiera et leu matelot» n'out pus voulu 
la .»*er à lit générosité du prinoo l'honneur de (aire 
le» l’ruiH île oett« miklostc sepulture, l'ue s«mserip- 
tion A laquelle tous ont pris part,et qui s’est élevée à 
2,060 fr. environ, en «emiittem le prix. L'escadre a 
émis un autre vaut. Kite u demandé que le nom du

f»rinee qui lu oointnuude fût ajouté au pi rôles de 
’inscription tuniuluirc. ( ’’était rendre un juste hom­

mage à celui qui u eu lu |>cllilée toute française il'uo- 
comjdirce pieux duvnir envers de# com pit notes mal* 
houreux et oublié#.”

CANADA.
gi'ÊllEC, 24 JUILLET, 1847.

Nom recevons ee matin des statistiques de notre 
correspondant de Montréal, qui nous donnent des 
détails désolunts de la coiyjitiou sanitaire de la 
capitale. Il s'en suivrait, d’uprés ces statistiques 
puisées à sourve officielle, que lu mortulite va crois* 
santé dans un rapport effrayant, et »jue cette année 
si elle continue ses ravages, elle enlèvera 15 sur 100 
de la pqiululion ; u«’*its voulons pirler de hi popula­
tion de lu ville proprement dite, et non des émigrés 
qui viennent mourir pir millier# sur nos rivages. 
Pendant que les médecins .Montréalais tout nulle 
efforts pmr rassurer leurs concitoyens, au moyen 
d'un langage .». ieutilique inconnu même a Molière, 
ees derniers meurent et la maladie se rejoiid pr«»- 
prc«i vement dans toutes le» pirties de la ville : 
dans quelques quartiers elle y tait des pavages 
égaux à ceux de» sheds. Que fuit le gouvernement 
en vu* d’un pireil état du choses? Rien! ll«»t 
«tatioqiuiire connue la borne du chemin, malgré les 
assemblées nombreuses et resjkvtablos qui deman­
dent l'eloigttcment des émigres malgré la declara­
tion de lu chambre qui veut également sauver la 
capitale d’une contagion épouvantable, et maigre 
aussi les instances Je la coqx ration, l'nc pareille 
obstination est non seulement stupide, mais elle c»t 
coupable, en ee qu’elle tient dans nn état de frayeur 
ci’iitu nolle une population de 50.000 âmes ; qu’elle 
l'expose continuellement a la mort ; qu'elle éloigne 
1.9 e'raeg*‘P* •surtout les américains. qui versent l’or 

- s l*'puys. et paralyse ie commerce qui est main­
tenant Jans un état de stagnation morbide qui p>ur- 
rait bien se résoudre eu une catastrophe, a moins 
d’un de ees heureux accidents qui transforment 
d’un coup le mal en bien et la ruine en prusj»erité.

Heureusement que jusqu’à ce moment l’etat sa­
nitaire do (Quebec « st rassurant ; mais il pourrait 
bien changer si on continuait d’y accumuler une 
population malpropre et maladive.

.Mais l’ttat des choses ici n’est pis »i rassurant ; 
notre hôpital de Marine est tellement encombre do 
muhni'-s. que les commissaires ont refusé admission 
« ■#> gtand nombre, et qui sait ce qui va résulter 
•le lu dispers.ou dans tous les coins de b. ville de 

.u'ades qui ne pourront plies trouver place dans 
i« s hôpitaux ’ Nous appr n ns avec satisfaction 
ne .^on Honneur le maire a depute auprès du inju­

re rneur M. Felix Glackemey< r. pour lui exposer 
la situation critique ou nous soraira*. et le prier de 
p* l’itvisde si n conseil, des mesures de
vigttei!« telles que le demandent les circonstances.

Voici les statistiques qui, disséminées dans Mont­
real. a la suite de leur lecture ee soir dans La cham­
bre- par M. Drummond, vont y répandre l’alarme :
Tableau comparatif du rhijfre des dires dans la ntt 

de Montreal, pendant les anntts 1^+6 et 1847.
T. Pour les mois de janvier, février, mars et avril 

avant l’arrivée des émigré?.

Ce qui fait voir que pour le* trois première* do Idieune, lorsqu'elle gMtre Ire produit* é^ m g*' I* 
mi cinq semaines ta mortalité parmi la population le Haut-Canada, ut qu e*1,! ^ rel H* ' dt<*i 
fixe n'a pas été plus gruudo que d'ordinaire ; mais I B*«-Cnniuhi. 
que dans le cours des deux dernières #e maure* elle 
h augmenté au pâlit d'étre presque quudruplo do
celle de l'année dernière.

Et témoigne également d’nne augmentation ef- 
fYuyuntc dans le iioinhre do cas d'émigrés malades 
dons lu cité, pir distinctmn des upp'ttti*

Ajoutons quo punni lu popnlntiou résidente, il 
y n eu
burtnl Is Muikliu m Ur mina ui U II juUlsl Iê44. 6 dvcét psr *ulU

10 IW7, 56 “(AcAsus,
i* iM6. a *•
IT 1*47, 60 «

L'augmentation du nombre do ceux qui sont ab­
sent* de la cité cet été, conipmitivcincnt aux an­
née* précédentes, rond ce# contrastes encore pins 
ftuppnnt*.

T ' endiiminent de cette diminution dans le 
nombre de* habitants actuellement résidants à Mont 
réul, et Min* coinper les émigrés, lu mortalité 
pirmi ht population résidente, pendant les cinq 
dernières semai ne* s’est élevée uu tuux de plus de 10 
pair cent pir aimée, Mir la nopilution totale de la 
cite, et elle augmente rapidement. rendant le* 
doux dernières de ces cinq semaines, le taux a ex 
cédé 15 pourcent.

Dans les quartiers les plus insalubres de Londres, 
le ehitire îles décès annuels i st de J 3-9 pair cent 
A prendre Londres tout entier, il est de 2 1-1* pair 
cent.

Les médecins de New-York ont trouvé qu’il était 
nécfwnire d'assurer au publie de cette ville qu’une 
mortalité dYnviron 6(H) sur KO.(RX) émigrés, suits 
augmentation de lièvre ou do mortalité pirmi la 
pipulutiou résidente, n’est pis une cause sérieuse 
d’alarmes.

Ici, sur environ 50,000 émigrés, il eu est mort 
environ 12(H) dans Montréal seul ; environ 1536 A la 
Grosse-Isle, d’après des rajip.rt» olliciels publiés 
hebdomadairement dans le Mercury, et environ 4 
ou 500 à l’Hôpital de la Marine; mais disons seule­
ment 1.0(H) ptr compliment mur M. C’ameroii, lu 
mortalité «-st justement six fois phis forte que la 
prop'rtiou que le peuple de New-York u le bon 
sens de considérer comme alarmant.

Nous avons reçu une lettre privée de Montréal, 
date* d’hier, qui noua annonce en toute probabilité 
pie la s» :»»iuii sera close au milieu de la semaine 

prochaine.

LE BILL r»KS DOUANES.

Ou lit dans la Revue Canadienne :

En 1846. En 1847.

Février,........... ...........203.........
Mars’............................180........... .................. 142

Total, 808 476
D’oû il résulte qu’avant leur arrivée, cette annte 

était beaucoup plus salubre que l'anncc dernière.
II. Pour le mois de mai et jusqu'au 13 uu 12 de 

juin (respectivement), {triode pendant laquelle on 
n’a piflkK-n.r de rapp>rt du nombre des deoesaux 
appentis, pour cette annre,

Kn Ivf6 Eu l»f7

Moi...........................
Juin, jusqu'au 13...

163...........1 U4, de plus en 1S+7
94........... 64 les décès aux

Total, 257 208
Les chiffres pour 1846 comprennent f>w« les dé­

cès ; ceux qui >»c rapp*rient a I»47 ne compreun» ut 
pus ceux qui ont eu lu i aux app.-ntis. .Mais il est 
evident que i santé de la ville, ji..»qu’a la dat*- ci-
dessus, continuait a être meilleure que l’année
dernière.

III. Pour ks cinq semaines suivantes, p-ndant 
leaquelles on u obtenu le rappiri du nombre des 
dt-cts aux appentis.

En ] 46 En 1847

Fin de juin.............162.........................
Juillet,jusqu’au !9,103 jusqu'au 17

___ 6m7

Total, 265 1609
D’où il appert que la mortalité a centuple et 

d’avantage p.-ndant ces cinq semaines; et p ndant 
Li dernière moitié de cette {«urnxlc le* décès ont été
neuf fris plus nombreux.
Tableau comparatif du nombre des deres dans la nte 

de M ont real, pour rhamn* des cinq dernier es se- 
mn net de l année der nitre et <les semaines corres­
pondantes dt cette année.

En 1*46 En 18+7

Semaine finissant le 20 juin 
27 “
4 juillet 

11 “
JS “

Total,

54
69
54
41
41

263

19 juin 
26 “

3 juillet 
10 “

17 “

197
265
326
418
403

1609
Tour 18f6 ees chiffres romprenuent tous les émi­

gres; et je n’ai fus eu le tcnqiK de soustraire le 
loinhrc des residents. Tour cette année la division 

est comme suit:
K jsidcnla. £id. en sills. Cm. tus apiantit

Z 3
4 "

19 juin,,. +6... ......... 31.................. ..120
26 « .. +7... .........45.................. ..173

3 juillet, 5 + ... .........47.................. • ,2%.i

17 “ ] «> J

Total, 4M 236 *132

Est-ce que rien de ce qui énutiie d«î l’inliaiuistra­
tion actuelle ne peut être basé sur la justice ! est-ce 
qu’il est dans lu nature des gens qui lu comptent 
d’être impuissants soit pir volonté, -oit pir impuis­
sance ? Places sur la {-ente d’un abiine, ils n’out 
pis même le bon sens de conserver un appui, qu'ils 
puissent saisir au besom.

Le plus urruiii mal qu’une administration imt*e- 
cile et méchante puisse Curo a son j'ivs. c’est 
l’uberd de lui donner lo mauvaises institutions, 

c’est de le demoralk r pir la c orrai H ion iLms le 
hommes pubb s; et cY-st ensuite de mettre en 
ilang<. son avenir commercial et industriel. Le 
bill du tarit' qui vient d’être adopté pur la chambre 
• •st •• ’{>:••( us funeste que l*ou puisse porter aux 
•lestinees matérielles de tout le jxiys et du lkis- 
Canada eu uirticulier. Quand M. Cuviey est venu 
demander de résoudre qu'il était exj*edient de 
changer le système de douanes actuel {>our le rem­
placer j«r un autre plus libéral; de tiure disj»imttr<* 
1"* droits diffrrentieù, pour établir on tarif uniforme, 
modère et plus en accord avec les idées qui prédo­
minent dans tout le monde commercial, il a trompe 
h chambre et le pays, et le Pilot qui croyait a la 
sincérité des promesses de ceux qui n’ont cessé de 
tromper et de mentir de pu:.» qu’ils sont au pouvoir, 
qu’on nous {ordonne cette expression, le Pilot 
sauia de joie, dans La pensée que l'ordre de choses 
qu'il avait rêve et proclame tant de fois av<*e ta 
lent, allait se réalis. r pleinement et amener le ré­
sultat prodigieux qn’il < n attendait. L'événement â 
I n ave qne cette foi» du moins, il s’est trop hâte 
d’t>j»erer. Aujourd’hui, placé sans doute «unis le 
poids de cette méprise, il garde un prof *ud silence, 
un » lencc regrettable, d'r.atant plus qu'il pmvait 
être d’un grand pouls dans lu balance en taveurdc 
la liberté commerciale.

Si l’administration a substitué un système a un 
autre système uniquement jiour doiun r le coup de 

x liflèrentii »; si elle voulait unique* 
ment substituer un état de choses pure a un état de 
chos« s mauvais, ce n’efa.f jsjs la js ine <h législater 
pour obtenir un jnr* d résultat. .81 les droits diliè- 
rentieLs sont dew nus im{s>S8iblt-s. si la protection 
en faveur «les produits nmrîa.s • ».t <l* v t; ;• ,n,;«is. 
siblc. »i mainf'-nant que {“Mir compenser ce qu’elle 
s’«-st vue dans l’obligation de nous ôti-r, il nous 
faut les marchés d*. to .tes les nations commerciales, 
fsmP{Uoi faites-vous une législation que ne vous 
demande {os l’Angl- terre, •; qu'elle rtqsidiira, 
nous en sommes *ur, quand ui nouvelle en sera 
parvenue jusqu’à elb ?

L’Anslcterre ne ii^ils demande plus une protec­
tion, {*»ur laquelle elle n’a rien a non* donner en 
échangé, mais elle nous demande que nous ne jiro- 
lnliions pas l’entrée de ses pp dm's dans nos js>rts 
par un tarif trop élevé.

Que fuit :'admim»tnii.< n par >a nouvelle m* sure 
financière ’ Aii|«ira\ mt ne:» avions a j si y i-r 5 jor 
ci nt sur un îre* mrand nom1 r • les nrti<-les venant 
d" la Grand -IJp'tagne, < t 7 j ir .-ent r-u sus sur h-s 
arîi« :• setranu' r» ; c> t a joute constituait ce que l’on 
aj.js de droit» différentiels. Nous avions au moins 
un marché ou nous pouvions acheter, le marché 
•ntriais, et ou novs trouvions au moins une coin- 
{«nsation # cet isolement dans lcrjucl nous avait 
{dace l'Angleterre a son avantage. Actuellement 
n .s n avons plas de marché ; par de» droit» trop 
ej ves,on nous s’upidement dans l'isolement 
de tou» les |>eiiptes commerciaux ; ct-cela jsiur ol*- 
t.-nir de* rcv<-nus, comine -î on obtenait des rovenus 
f«r la {•rohihition !

Jusqu ici nous avions toujours cru qu’on avait 
établi d«-s droits différentiels non jiour niiptn* nter 
la somme dis revenus mais {tour s*-soumettre s la 
volonté d<î l’Angleterre qui exigeait une protection 
pour ces ppjdiuts *ct une pmhihitkm qui en hic» des 
eus équivaut a une protection ; niais il joruit que 
non, caron u ajouté pour bien di-s articles les 5 pet. 
de droit {iroviocial au 7 |«r cent de droit impérial 
sur les marchandises étrangères, ce qui constituait 
h s droits différentiels, et un • n fait le tarif actuel, 
{■our augmenter la somme des revenus jor la prohi­
bition, comme si l’état normal de notre tard, avant 
1 existence «ii s droits difftrcntiels, avait été celui 
que-vous lui faites aujourd'hui, et que 1*A ngl«-terre 
n eût pis crée la protection jour ses produits 
»'.r n*.» marches en haussant les droits sur les pro­
duits étrangers, tout « u faisant brèche dans notre 
tarifliahituel.
eidle, il tavorivr une jioriie du {oy sau détriment «le 
•le I autre ; ce ne sont pis di s ministres «jin sont les 
aiit< urs «Je ci-île loi alsiunlu, ce sont «les niur- 
eiiaïup» du ilaut-( Hindu qui voudraient finre pnss«T 
devant leurs pjrb’s- tout le commerce du |(iys, «‘t 
qui s’occiijH-nt fort jpeu ntw !«• résultut «lu’ils pro«lui- 
••ent ruine «-euxijui n«! «i«• m« iirent jok «Iuiihlu même 
localité. On «fjt géiiéralemeiit que cette mesure 
<st {sqHiluire dunah- llaiit-Caïuul.i ; qui en douterait, 

e’«*«t ltli"Ié"i lut i« >u eu reine nt haut-cana-

nm IU1M41N «
Nous voyou* *voc chagrin que de* hommes 

éminents de la chaîné** l'opposition ont ac-
ceièé la rcsisinsabilitc do voter |*>ur une mesure U* 
libérale, et qui n’atteiodru certuinemeiit |us l’ohiét
que l'on avait en vue <j|ii **•**’ attgtucntution de» 
revenus proviiiciaux. *

Voici lu division sur estto qiionliou.
Ptour—MM. Hudgloy, Ihihlwin. Ilortlielot, Hoiil* 

tou, linik'ks, Cayley,t'hulinors, Christie, Colvillo, 
Uummiiigs, Ihily, Dèsaulniers, Dewitt,^ Diekson, 
Duggun, Krinutiiiger, Poster, Fourmor, Fnuioliêre, 
(îownn, (Juillet, Unie, Hall. Jobin, lAfbiituiiiu, 
LaTerrière, Lolioutillier, L-Moino, Ia-hIu*, Lyon, 
Miiodouald ((îlengarry), Melhniukl (K ingstoii,) Mac- 
iloii'l I ( I Hindus,) Miicdoncll (Stormont.) Merrill^ Mé- 
thot, Mc cira, Motiîit, Muiuro, l‘ou «II, l’etrie, l'riiu’iq 
Kohinson, Scott, Seymour, Hhorwuod (lïr*H*kvill«*.) 
Sherwoorl (Torqnto.) Siuith, (Frontenac.) Smith 
(Wentworth), Stewart (Bytosrn,) Stewurt (l’res- 
cott,) Thomson, Vigor, W ilson. Wels*t«-r, Williams, 
Woods—57.

Contre.—MM, Armstrong, Aylwm, lloutillier, 
Caiiierou, (l-uiurk.) Caiiohoii, Cluiitveun, Conger, 
Lmticr, la inieux, Morin, Nelson, l'riee.- 12.

Nous voyons |>ur le Ctêaéitu d'hier qu'il il été «>u- 
vert a Suiut-llu'h, un nsili1 {suir les orphelin* émi­
grés, sous Us auspices de Mgr l’ureliovt\{U*- et de 
sou elergo. (‘es nouveaux soins «h‘ lu |«iri *l«- noire 
clergé n'ont rien qui nous »iir|>n ii»n*. il» m* sont que 
les »u it es de lu gniude il u> rc «{ii’il n'a ei-K»ede |»nir- 
•tlivre ilepuis les premiers arrivages «le «•«•lie » usoii. 
CYst l'tirchevéclié «le Quels-e qui » {»air\u à toutes 
les dtq>fiises d«s iiiiss»i«nniair«,> a lu (iross«'-!sle, et a 
une inimité de moyens propres a subwnir uux pre­
miers lx-soins «le la vie «le iioinbro «1«- malheureux. 
Nous ne voyons |*ix|*niri|tioi le gouvernement «pii, il 
n’y a pus lougteui|*« oncurc, il fait mie ullocuthui «le 
£ 10,IHH) jsiur venir nu si-cours «le lYiiugr.it i««u, ne fe­
rait nn* sur cette somme lu )sirt «1«' l’a relu vèehé «le 
Quefsje <{iu ne eeuse, maigre les faibles re.ssonrc« s 
qu’on lui eonualt, de s'euguger dans de nouvelles 
œuvres eharituhles et coûteuses.

Il {•nraft que lu cuisse niuiuei|sile est entièreiiieiit 
épuisée, et* «pu>i ?.... c’est ee «tue nous strions 
eu peine de «lire. Un membre «fo lu coqs'ratain. 
M. Hull, qui so distingue toujours j>:«r une origi­
nalité exceiitriqiu- duns ses pr«>{s>sitious, u tint à lu 
deruière seance celle de siuqieiidrc tous U» salaire

qu< Iques plant* * qui, extraites do régions plus 
(roule*que In nôtre et soignées par une riche et lio-
bil«* culture, sont susoeptihlc* de prendre dans h*urs 
fruits «m leurs feuilluge* un dévehqi|s.<iu«mt «jui les 
r* ndioiit utile*, soit comum céréales, «ut comme 
fotu’mt’c.'*. C'etto ith-e ii’.i rien qni doive surprendre 
celu. qui sait que, millo isirt, ou no trouve 
|o Ne, u l’élut Kunvuge, tel «pie nous l’avon* 
aujourd'hui. ('«< | riYieux grain, eoniine plu
*ieurs autr«* céiénle*, eut phittM l'enfant d« 
l'art <{iie relui «lo lu nature. Mai* |*uir |sirvo- 
nir à dei r«sultats miulogueif, et à (iuol«|ii’i»uié 
lior.ition que ee voit, «-u agriculture, il faut do lu 
seieiice, «l« s eupitaux et «h-* aimée* ; trois éléments 
liéciNiuirvs au progrès, «ju'un honuneno js-ut quo 
rari'incné réunir, mais «pu sont toujours A lu «luqiosi- 
lion di » goiiveriiellleills.

J'ai l*h«nm«'iir «l'être, monsieur,
V«»tre très obéissant serviteur,

T. limiTILLIRH.
W.m. Evans, écuyer,

(’«‘•te St, l'uni,
Mont réul,

Ou lit sur !«• Kegistre «le l'Association de lu Hihlio- 
lheipu* :

•• On m» » informe «pu* le télégraphe éleelriqut 
«uitr»' New-York «-t Montréal, wiJ Tor«nit«», sera en 
opération au commencement «le lu *eniuiiie pu»- 
«-Imiii<*. Ou «lit aussi «pie les |sit«iiux |sair luconti 
mint uni jus< iii’è (jiiidM'e, sont |ms«-s jusqu'à lu v 111«• 
«l«-s TruLs-Kivières, «*t «piiMiou* iiiissi, nous {suivoiut 
e*|iérer «t'éire en rup|*»rt a\«s* N«*w-Y«»rk v«-rs h 
milieu «lu pr<N-hiMii mois. Celte in»u\«• 11*- u sur lions 
l’eflèt d'une éliiieoUe ék*etri<jue.”

On lit daux W lurore «le mardi derumr :
“ La dernière feuille du Journal de Québec u pmi 

sur mi plus grand for nuit, «pii doit être celui «lu 
Journal à l'avenir. Nous lions réjouissons «le «•«•tt« 
iir.inpu* île prospérité chez notre eonlière nir elh 
est la preuve «pu* le publie apj preeie l«*s efli>rts 
exeiuplaires qu'il a tait* jiour rendre mi leuill 
iiiter«s»sant«‘. Notre «lilfèr**nee «l'opmion «ai ma­
tière {tolitujue ne nous rend jus uveiigle sur 
vin mérite que nous aimons uu contraire à r*1- 
connaitre chaque »oir que nous en avou* 1'«k-- 
casioii.”

?'n de n< » orr. spon.lant» d«- lu ciinpigiu- termini 
sa lettre pir los quel.pus ligues «pii suivent :

*• .!«• ne suiimis terminer, mon «-lier M., san* vous 
tuir«* jxirt «l’une p-tite anecdote qui m’a été raconté) 

d«s otlieicrs înunicipuix. pin-«- «pi’iinc motion qu'il I I ‘1 r ,in spirituel cultivateur «le fM. Henri, que j** \ i«ns
avait tinte «l’autoriser le maire de signer une not.- 
de £1000, a trois mois, avait été rejet ec pu r le con­
seil.

Eu consequence «lès embarras où se trouvent le 
conseil iuiijp«-ipalduiiss«.s tinunecs. M. Dean a donné 
avis qu'il pro|K*cnut à lu proi-huiuc séance qu’une 
taxe additionnelle de 3d pur louis soit imposée sur lu 
propriété.

Nousaiui"H5 à attir< r l'attention de n«>s lecteurs 
8ur l’iiitcressante lettre «le M le dis’teur Ikmtiilicr. 
qu'a jure, il va ‘ _ ■ temps .bus la Minerve ; on 
ne peut tnq» tiure comiaitre tout ce «jui js-ut concou­
rir au développement d< s richesses matera 11. » du 
piys. sous forme de produits agricoles «>u sous tout 
autre forme :

St. Hyacinthe, 13 mars !vl7.
Monsieur.—C’est avec l»e:iiic«>up do p!;ii»ir que 

j’accepte l’honneur qui* votre oaseuibleo, «lu 3 «!u 
présent mois, u bieu voulu me tùire, et jo vous 
avouerai «pie ce qui m’engage le plu* a j.rendre jort 
à ce nouvel i-ilort pour encourager l’Acrieultiirc, «-st 
qiie l’association projetée s«- pn.|s>*e d’établir un-- 
Ferme-Modr/e.

Depuis luen «les :uin«-« sje me suis coiivuinc:i quo 
les »..< u U‘s «l’ugricu'.ture, telles que nous b • avons 
eu«-< ju»qu'a ec jour, ont été peu propres ,i at:.-ni lr«- 
le but que l’on se prep »:ut. Elles ont, } - ■ it-c t r- 
même, tu nuisibb-s en qw’< ll*»s b. rçau-nt boau- 
coiip d’h«>mines bien intentionnés, d'. »; » rances 
qu’ils ue j suivaient rèali»<r et eloig:. tient l'a tenti.ii 
générale d’institutions plus etfi< u<-t ». ( o#t un. iii-
tnle illusion «jue de- croire que l«- zi !«• jieut-t-'.re miIw- 
titué à la science. Et qm niera aujourd’hui qu< 
l’agriculture <»’.t un».* » i«'ne« . Vw'l» uv.-z v 
monsieur, thins v«.» « x. . îkiit» article» éditoriaux. 
o»e. le premier, direct-que vous j» u»u zd » » «-n te» 
d’agriculture actuelles et je voua ussur. «jue j’ai été 
extrêmement datte df c<’t acte d’enorgie «'t «u* juge­
ment de votre- jeirt. Pt r qne nus» i-ie'is d’agri- 
ciilture fussent rccil<!mcnt utiles, il leur faudrait un 
sour'-e ou e!l< » pussi nt j.ui». r d« » priin-ijH a coiivirre»
{ur b science, l'. xperi'nce et le t ..,j ». L'agno - 
tur«- est étroitement Lu-' uux liant. » - •• i.<-< ». Lt 
chimie doit être son gui«lc, »i l’on veut «pu d« » pro­
pre» s..u nt raisonne* « t mjmb ». Mais la chimb 
dos livros. ou nièni* la < !umi«- ugru-ob: <!«•» uutr* » 
{uys, ne suffiraient pus pair ri«• un cultivateur 
canadien. Los sy»térn« » d’agriculture doiv. nt oir. 
mssi varies qu> les climats. B* .ucotq» d'amateurs 
d'ugricultnre «mt le tort d«- croin* «jue non n’est plu» 
tiicib- que «l’établir «]• » prnei|>es inliiillibh s en a .ri- 
culture, que le numveiinnt, l’action suffi-ont |H>ur 
produire de# résultats avantageux ; ces {ic-raniincs ne 
voient j«is«jiie s’il«-#t difficib- ail chimiste, «lans »on 
laboratoire, d’obtenir awc b s mêmes c. ineutn «b » 
résiiltotsconstamment les nicims, < « «loit être, |»»ur 
lecultivîitour.dc pnsfuir» <-n plein air, les liani - 
monts «pi’cxigo un sol {smr «love-nir fertile, un tu< lu 
bien |»lus difficile encore. 11 existe pour iec 
t« urtr u» agents chimiques, {«uivsan , plus < u moins 
hors «h- »*ni c«»ntf«>l* et i«.at,r« jsaidant, il « >i ridait 
s tirer le {»lus d'uvsrntage»possibles,ce son» P ur. I’«iiu 
et la chaleur. Cl»eiin de *«s agents sont {-!«.« « i 
moins actifs, dans un jsey» ou un autre. I). la, ••ans 
doute, sont venus lumtccés, quand dans un |w.yi 
on a voulu faire l’application d’une nr.itiijuc suivi»- 
dans un autr<-; •!« la !<• discréilit «lans !«.ju 1 « : 
tomlié, parmi b s cultivateurs américains, ce qu’on 
ap|*tlle book-farming. Il nous faut mduhitublom< u< 
dos feriuevmodék'N si fou vont c’a-n-r mu- ri.volu­
tion dans n«»tr«- agriculture,et niôineavoc ce m«.y< u 
il nous faudra dims années j»«»ur l'ohti nir.

Les sommes di jsuisées nnnuelh-inent pir les s«»- 
ciétés «I*atrri**ultnr«•, suffiran nt presque nu «ontn u 
d«-deux ou trois (de ccs fermes ; mais s’il était né­
cessaire dYn établir un pln«. graml nombre, je no 
vois {sis iMiirquoi le poiivi-riu-iin-nt ln,sit«-ruit a liur. 
un sacrifie*- « n faveur du cultivateur, lorsqu’il «-.si si 
libéral enwrs l«*s auto s «-lasses «le ses concitoyen».

Si j’écrivais a un antre «pi’a vous, j'eiitrt-preiulrais 
«1«: prouver 1< » grands «-t nombreux n vanta l-on «jiu 
résulteraient «l*1 la nil»*: en opération d’mu- ferme ou 
la science et la |.nitn|iie auraient l’aide puissant «le» 
capitaux. .Mai» voua savez «•«• «|Ue l’on fini em-ore, 
cïi France, sur les deux ferme* d«- («rignou et Ito- 
villi.-, et vous savez ne qu’oit aurait a luire ici, pour 
!«• bien «le l’agriculture fit million ne.

Outre l’urnéliorution des sois « I le «-o.is. ment «les 
race# d’uni maux qui, nulle pirt nilhur», id- |s.Miv«-nt 
ôtr«* aussi bien étudiés «-t exéi-utés «jim- «lans dis 
fermea-mudélc*, et qm son» les «leux priiicipuix 
olqets «lont IYcoiioiiii«* ugricole »’«K.-eupc nujour- 
d’Iuii, il «st i-n««#r«- d’autres servu-es iin|iortuiits 
qu’i-Mes piutrai) lit rendre a la culture «le ce js«y» « » 
«jiiYIIcs, s« ulcs, {«•uvent rt-udn*. Il est prububU- 
«JUC île liouveDea plantes s«»it «lestilléi-s a « iiri«-lur le 
domaine «le lYgriculture. Li nombreuse 1111)11110 
«les («ruminées «lotit le io| de l’Amérique • st cou­
ver* d’un pM«ï a l’au’r -,d' vr« ofli.r ."i cilltivat*tu

«le voir.
..u /» >// «1«
do

\ I : qu< (:..ii qu'on faisait aux v«.t« ur» 
St. Henri, 1ers «le l’élection «pu vient 

terminer «lans !«-comté «le Porcin ster, “jsair 
qui votez-vous"? plu».«air» i. 'illirl» ont ré|*»ndii. 
“sacrebleu, la clios« . »t bi n fiicile u deviner, nous 
votons/tour /« mini r ( l.emi« u\) «•( tioli pour le pire". 
Si. aux |T. ehaiin • elections generales, t.«us les 
eleeti urs dans elia«|U" «• iu»«- votaient ainsi pour /« 
mieux, je suis d’avis qu’on ne verrait pas tant «h* 
ineinbri » au prochain Parlement v..t« r eoiuinc an- 
jour l'hui pour h pire. Qu'en p- m» -z-v«ns ?"

L * nombre <!« » petits garçon* qu. ont tint leur 
premier'; communion «lans la parois» de Saint- 
• 1 ch de Québec, C«ttc sa.son, est «!«• Il**; celui îles 
jh tilt s tilles, 12 L

Nous apprenons quo M. 
S,«uit-( 'iiarlc», est dèCede

lYrri», uncicn cure «le-

Montréal. 23 Juillet 1 '»47.
T.rs fMT.Mfs ET U.s FIÊVHES.— la* temps que 

lions avons «lepilis qii- lqin s jour» « st liivoralde a 
la sonte publique. L-s Cas de licCre suit moins 
nombreux.

M. John R e’har.L», j>rt (re « t Econome du sémi­
naire de m. .*s|i!|,ice •!«• Montreal, n expire ce matin 
a 7 lu ur> ». a i'Hote l-Du ;i, «!. » lieivre1•< «-oiitr.ietées 
aux sheds It s einii:rail’s, age «!«' 60 ans et 5 mois. 
N« a \ xaiidrie, «i.«s « «. «!« Ikiltnuor* . I« 21 fé­
vrier 17»7. il vint a .Montreal en INO!), lut fut prêtre 
b 25 jüiîlet 1h13. etogre-ge au .scniuuiirc le J7 le v. 
1817. F

Il suivit l’nrmec d'cx{«édition <1«- rbittshurg en 
q e elYui.. V: • r avec fi il M. Rolutaille. U orgu- 
ii:»:i » pr« ini« r« » «-migrations irl nnLust s qui arri­
vèrent eu cette v«iie ; et, il n'y a «jue ipieltjtii-s se­
maines « ncore, on le \ it uu des {«lus zélé» a .>« me ttre 
en rap|Hirt ave.- les autorités jsiur organise-r la pr«- 
-ente émigration. Outre les qualité.» et les vertus 
d’un | r«-:r« r. mj.li «le z» « et d. eliarite, il »<• fusait 
encore retuarcpier jsir la «.lull «• ele son jugement 
« t «b son «aimetém pacifique.

L<- r«-vd. M. .MeÂiaiion est très eliiligi reuscnu'lit 
rnaLi.l. .

?.. rev. M. Bienvenu • .»* revenu nialadt*«lu Sault- 
i.i-P.e- «■! a il « tait allé |»«ur se rétablir, et n r«-- 
{r « » siichninbre a l i iotel-i Men.

L*-» Sirurs (iri».» viennent « ncore de perdre lu 
• i-ur Marie K« salie Barh«iiu, a Page «le +1 ans.

I u nommé Robert « t sa f<mine «pu ont travaillé 
aux shed> »• nt morts hier matin.

( )n «lit « j « « ‘iii, <l«s forrniers «le la fi-rnuî St. («ahriel, 
sit «««•• a environ 2(> arj» nts «1. s Sheds, «-t «pii n’y «-st 
pas aile, < st attaque*1 «les ficvr« s et mourant.

— Ri vue Canadienne d’hier.
—■ Les «Ierniér* « pluies ont ravivé la végétal ion «pic 

!■ » "i in !. » chaleurs j -mai.-nt avoir nfl«•«■lé. ». L«-s 
foin» - ut n 1 ■ >n>fiir.« . ( >n «•oiiinietii-e a I. » cornier
aux envir » «i«- Montréal. L’«>rg« , l«- Né, l’avoine, 

tatesontum fiquc. IdtM,

Extraits Divers.
On annonce 

Irlnnih «Lins l«
reluira enque In reine Victoria s« 

prcini'-r* jours de juillet.
—!.. Anglais continuent A remplir, à leur insu, 

!«• rôli doni l.i l’rovi l'-nce, «l uis »« s iiii|s-uetr.ihb <> 
«lier, ts, parait les avoir charges: celui «le ?iris«-r 
■i ri.iij's d « anolls les barrières «pi' les nntiipies lois 
d. la ('bine iip|«>suieiit a l'introdiu tion «|«- ht civi­
lisation rhretieune «laii» Cet Iiiiliii lise « t Uirlxire 
♦unjure. Il» «*n veulent a son or, i-t Dit.-u |s;rinettni 
qu'ils rei-lieiilent «•«- prix «le leurs «aitrepris* ». Mais 
a leurmiite, «-t »««iis l’i-gide <!«• la terreur «pie !«• suc­
cès «le leurs « \j éditions inspire nu chef «lu «•(•)« stc 
empire, arrivent les |.:u-ifi<pi«s prédiiuitt urs «b la 
cr««ix. L« » Chinois ii'1 turileront a les bien «lis- 
tinguer d< «-«-s Anglais «pu leur ont «l« jà fiiit tant de 
mal et leur e» feront diiviintage eiieore. lise jieut 
meme «pie les niissioiiiiairesangiicuiisoii mot In* liste* 
soient vu d’a»s> z mauvais «ni pir les Chinois, |«ir 
«•«•la - «-ni qu’ils up|Kiriieiiii«‘iit a la nation routas qui 
•’* .») mtr»nlnitc- « lu /. eux pir la force «h-n urine*, 
'tindis «ju'il « st |h-nuis «I’« »|.« rer «pie 1« s mi.Hsion- 
ua.r« « atholupie-trouveront accès, sûreté et même 
affection dan» la jsq.uluti«>n chinoise, ("est Ih une 

u'iiiiiniblc > voies «!«• Dieu qui é«’lia|»|*!nt A la 
persj.a-ucité d«*s liomiin s.

( to assure rpi’une convention a enfin été signée 
entre les «> .uveriiemenls «le F ranee «•• d’Angle­
terre, pair le tnns|snt «le* malles euln- Paris et 
Lniilre* par Boulogne et le chemin de fer «lu Nord, 
au lieu «le la voie ii-.'lticlle «b* Calais. Izi nouvelle 
voie serait celle par laquelle on reçoit ilopiis 
qup|<{ue tem|is !« ;, journaux anglais, 2f heures 
avant l’administration des p.si« s.

— Le mouvement annuel «li s voyageurs «ur lo* 
ftix principal*! Igjnex du clismui dç fer «-n Angle­

terre est 3,500,000 personnos. Le nombre d« s au. 
cidents présente les nm|iortions d’un bh-nsé «ur 
800,000, un tué sur 1,500,000. Ig># lu-eid.'nt# smit 
heiuicoiip plu* frequent* de juillet A décembre «piu 
de janvier A juillet. IHiiis le ealeiil des accident* 
lie sent jioint euiiipté* ceux qu’il luut uniquement 
attribuer A l'imprudence de* voyageur*.

— Izi ligue d’omnibn* entre le qiiiirtior do I*ad- 
dingten, A Lpndre*, et celui de lu Cité, lmiis|Mirte 
en moyen nu ü,8+() |M-r*eiiu«‘s |«r jour, et produit 
jounielteliieut Ulio reeette de »,I5() fr. Ce Hcrvico 
exige 32 oui m hua, 1,000 chevaux, «t emploie 300 
JM.|#OHUéS.
—Im uipuhitieii Russe»: montait(«l’upré* Hjoppci)

I II 1 H.’lî» a 62,5(N),(MN) Aille*. Elle est imjeurdDujdn 
66,(HH),(HH). Eli 18+2, elle était de 62.927.HA+Jmi » 
ainsi répurtie* : 50,497,071 sla Russie d'Eur«>iw«, • 
4,KSS,(HHI A la l'elogiie, 1,393,723 A lu Fiulan«ii‘ ; 
total 56,« 78,807. Is-s gouvernements de Tel*dek, 
/«•liiseisk et Zuctlisk comptaient seulement 2, 
937,066 Alix * { le* «lwtrict* d'cuduçA et d'au-delA (e 
t'aiu-a.se n’en avaient eii*e|ilhle que 3,150,881, h n 
pHisessiiiiis d'Aiuériipie en roiiléruaiient 61,(HH), Li 
{Mijtiilution la plus dense se trouve dan* lu Hiikmo 
centrale. Toute cette | s tpi i lut ion m* compose de 100 
luitien# ou tribus dillcreute*, pirlant plus «le qua- 
mute langue*. l.u race slave oïl sluvene en est 
la hase ; elle comprend plus de 50,000,(HH) d'indi­
vidus. (<c.s religions diverses, professées pir eus 
divers p'iiples, sont : la religion (!reeo-Russe, 
46,483,527 indivitlii* ; lu religion cuthoinjuc-K»* 
iiiaine, 6,151,913 ; le protestantisme, 3,373,162 ; 
PAriiieii<»-( ircgorleii. 237,497; le judaïsme 1,61»+,'762, 
le Mahométisme, 2,284,880 | le pigauisme, 483,461 
individus. Toute* l«“s religion* Noilt tolérées et même 
protégée* {tir l’état.

F.fli ts de la foudre sur le teli graphe electrii/ue, — 
l'il phénomène 4-leetri«jue, qui s’esl pr«Hluit der­
nièrement sur le télégraphe établi pinilléleuieiit A 
la voie du chemin «le 1er iitmnnp|iériquede Suint.
(lermain, est ainsi nip|M«rté dans mie lettre adressée 
pir M. Ilréguet A M. A rage:

........... •• Men-retli, ncin.j heure» «lu *«>ir, |»»n-
« In ut me* forte pluie, lu Nnnirern-du télégraphe élee- 
triqtl«>, établie «lull* uni* I h-I it « • Cilhaue, a Pun»* «!«-s 
extrémités «lu eliemm atniospliérupie «le Baiut- 
(îeriiiain, s«- mit a ciirilloiiucr. L'employé crut 
«pi’«ni allait lui transmettre une dcjiéclie. t)u«d- 
«pies lettre» lui i-tni«-ut >l«-;.i pirvenue* ; mai» comme 
elles ne formaient aucun »«-n». il »«■ nrépirtut a «lire : 
Je lie eompr iitl» pis, lors«pi*uue «letoliatiou sem­
blable a celle d'un fi>rl coup «le pistolet, se fit en­
tendre ; une vive lumière se montra nu même mo­
ment le long «h-s ceudiieteiirs fixés aux pirois «le la 
«-abatie. Ces coiulurteurs, «l’un diamètre «le «leux 
A <*ilU| «lixièmi's «le millimetre, tomh« rent « il mor­
ceaux telleiueiil ehamls,qu’ils laissèrent dr» tract s 
«le brûlure iiianiféstes sur l«-s tallies en l*.is qui l«‘s 
reçurent, (tu voyait même, aux extrémités d«- 
plusieurs «1«‘ ees fragineiits, «les mar.pn's non équi- 
vispies «l«- fusion. Les lil» de divers élts-tro-ni- 
iniiii» «I< » appireils tèlégrapliiipics n-tifi-rmés dims 
la eiiUmi-, furent rompus ; P« m|»loyé reçut tua- 
li.rte sci idisse «lans tout l«- corps.

•• Li «-aUnie «lu Vésinet, ou le toiun rre {«rodiiLsit 
liais ees « Ifi-t.», « »t «-il communie itimi nv.v l’eta - 
h!i»Heun-ut tflégraj.Impie «le l’.tr.» pir «l« » li s 
p.rtt » »ur <l< » p.teaiix ; ri« n ne tut brise ; il n'y eut 
aucun elieiiemcne digue «l’être nol«-, si ce n’est !«• 
dépari «l«- plu» our# sonneries. Mais A «!«nx cents 
met •■» du \ i s:im t, uu «l« s p.teanx sur liiwpiels le 
(il conducteur r«|s«sait, p.rtaïf, depuis l«- liant 
jusqu’en luis. « t sur le c«5té qui faisait ftee a la v«>i«' 
«le 1er, des trai*«-s évidentes du l*u»»ag«,d«’ la foudre: 
le sommet était tout t:,ndu, il «Vu i-t ait «lé tue hé «les 
ceints.

Ia-s tils qui, pirtnrt «le la calm ni- du \'«’-sinet, - 
«edirigent »ur Paris, sont au nombre de iroi». Il* 
s*«-l« \«-nt briistpieuient a la luinti-ur «I«< 6 .-» 7 mi »res 
« ai formant chacun un nncle « I r« •: t. Aux sommets 
de c«-s angles ou vit trois aigrettes p r»ist»-r j* u- 
dant plusieurs »«s-on«l« s a|.r« s lYx|.|«.sion.

A «piebjlles metres «!«• l’éxtrimite du chemin de 
fi-r ut tiiosphi-rupa*. »« trouve <v que l’on nenune uu 
irgiiill*'. En «•rnploy»-«jue sou » rvife appelait, au 
luonicut «le Pi-xploMon. a tenir la manivelle «jui 
.»« rt a tiure mouvoir l’aiguille, r« çut, dans tout |. 
•orj.s, nue eominotion tr«* vioh-nti-, l.« » ouvriers 
dont il était entoure éprouvèrent iiiisui de vive» se- 
eeilsse».

“ Suivant moi, l’ex|>l««*ion partit du chemin «1«' 
f«;r. A raison d« l-« «juantite euoriiic de nu tnl dont 
il est formé et *1»• IVttudlie «le sa surface, il se 
jm ut que le chemin, au moment «l'un orage, s«>it h- 
»ieg«- d'une toilsmtl électrupi»! tri-» intense, «’t que 
le II «i i« I«- aille s.' déchnrgi'r sur i<» tiLs «lu télégraphe, 
«•ar ils ne sont éloigne» «l« » rails, «les tuyaux, «les 
aiguille», «juetle 3 a 4 inètr« ».

“ Pour prévenir la ruine «lt-«s nj>|«nreds, et sur­
tout jour mettre le» employ* » «|« » ti-légniphe» a 
Pubri «l« » explosions tiiinlroya nt« s «t m«u1«-llcs, jo 
crois qu’il serait convenable «l’arrêter h-s lils con­
ducteurs en fér «le 3 a 4 inillijnetrt % «h» diamètre, u 
a 5 A 6 metres «les ciiLue-s ; l'union de e« s gr««s lils 
et des apjsireiU s*«i|»ér«-rait ntl inoyeii «l«- lils égale­
ment m«-talli«pies, mais tr«;s lins. Alors il n’arri­
verait jamais aux js«»t« s télègra) hi«pies, «pie la 
«jitiiutité «l'electricité qu«- |«uirrnit transmettre !«• tiI 
fin, l«- lil a tr«s |.« tites sections. Kncnsde décharge, 
ce fil se fondrait,se romprait, non {.lus « n-dednn», 
mais ci:-dehors des en Unies oocupè«vs |nr 1rs em­
ployés. ”

niTMISIE PI'I.MONAIIIC.
Ce mal s'étant toujours joué j>i«ur ainsi «lire d. « 

truiteini-uts médicaux l« » plus savants, qu’il a «•!<• 
n|»|>elé live raison Yopprobre dis médecins, et «-«>u.»>- 
«léré, il n’y n juis longti-mjis encore, comme incu­
rable, rjiii.iljim- nlusieurs médecins haut placés duns 
lY-chi-lle de la FiuMilté, pirmi lesiiuels on compte 
Itwnnervt son auu Bayle - -• tou* «leux imt«Mirs «iiÿ- 
tingm-s iiduii tt iit «pu celte terrible maladie peM 
être guérie, l«>r-; uiêmi' «jit’idh* est uvuncée, pniirt'tb- 
qu’il n’y ait pis désorganisation complète de» |mhi-J^ 
liions, f.e IP au nu ih n rises mi lira yrs de Histar, «pie J 
nous «.lironseoiumi- rem«-«lc mfinlhhle contre la jiul- 
inoiiie, ii’éiiiane pi» sciili ment d’un médecin pra- 
tiijue, mais il a prouvé a l’évidence ses merveilleux 
• diets. Notre intention tiYsf pis d’en finri* un 
mystère, ni de tromjMT « n aucune manière !«• publie 
sur son ntérite, ’«il coutniin*. nous tàeheron.s «1«» 
donner hrieveim nt une idée «le ses avuntagi-s, et 
non» nous Hattons d’offrir duns son effieneite 
étonnalite line pmive «le ses vertus, de qtloi sa­
tisfaire 1«-m {«lus incrédules, et a prouver «|u«* lu con­
somption peut être guérir, si l’on a recours a teinp» a 
cette médecine.

Idi véritable est signée I. BUTTS, sur lYnvc- 
loplic.

À vendre en gr«»s et en détail, «-liez .fosXPM 
Bowi.rs et John M i sson A Co., tjiièlicc, «t cher.
In plupirt «les pharmaciens en Canada.

NAISSANTE.
Iji Dame «le ?A. Ferdinand Carrier, «le 

Rocli, a mis au monde hier, une fille.
Sain'-

Df&CfcS.
Mi r<T«'«li «li-rnicr, a l’Ilotel-Dieu, M. Churl** 

Cnssiily, not if du Nouvcnu-Hmusw'ck et étinliant 
«'u .Séminaire «l«- Quèl»ec.

A Bt. TIioiuhk, comté do L'IsIet, le 2léme jour 
«lu courant, A l’Age de 70 un* et 2 mois, Demoiselle 
Julie Apoliuc Unilly do Menciti, fille do fou .Mi- 
lie I Bailly de Messoiu, écuyer, et do feue Dnm«i
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fienovièvo Aubert do (îtupé et niêco do leu »a 
«randour l’Kvôquo d« C*»j», amè» uno inaludm 
cruelle de 22 jour» quYllo a aouflurUi *v«o lu rém- 
Kiiutioii d’uno vritiu olirètiawio. Kilo était uuuto 
ut rc*i>ocU<e uir un groud noinbro du purent» et 
d'umu «qui, au wuvenir do mcm vertu» et do 
an qualité» aimable*» dédoreront lonKiem|M nu

** Ko» du courant, à St. Atluurn»,*, a«6 do 40 ana, 

Antoim-EuaiüU» Burdy, écuyer, noUiiro, »pré» uiio 
nui lad le do quoique» iiioia, et muni tien «mou» do 
lu religion. Il a rempli [lemlunt phwieiiw unnèoa 
nvec intégrité leu flmotion» do Mugwtmt et do corn- 
miwttiiro dea jn*titen euuwM. Il luiaae |»*ur déplorer 
«:i porto, une femme ut cinq culbuta, *■» uutrca pu- 

jfeutu et «e» noiulareux uiuia.

A A Ht. Jeun Ueacbuillona le lu du oourant, à Plgo 
de 51 iiua una, Dumo Félicite Théruult, éiHiUMo do 
M, tjermuin tîoiulréunit, uucicii nuirclmnd do 
t^uéliee. Sea restea mortela ont été inhumé» duns 
Pégliao de lu tairoisMe de Si. Jeun, ttpréa lu célébra* 
tion d'un aervieo jiompcux, auquel a'eat trouvé un 
eonconra nombreux do aoa |urents et uiuis, dont 
plusieurs vonua dea «leux jairoissea voisines, tous 
protimdéiuont ollligés d’uvojr a donner déjà eetto 
dernière marque do leur eatime ot buuto considérii- 
tion ja»iir lu |ioraouuu do eetto bonne, churitublo et 
et pieuse Daine.

A Montréal, le II),lu eounint, à l’âgo de 4» ans et 
C mois, lbuuo Sophie Déguise, éjinUNc de Jeun 
tiiroux, éeuyer. I.e trait «|iii |«*rçu aon emiir de 
mère, à lu mort d’un «ils chéri, y lu issu le germe de 
lu mort. Ni les soins de l'umilié, ni eeiix do Port, 
ont pu sécher ses lurmos ni udoiieir ses soiillruncea 
durant le cours d’une longue mu Indu;, qui seule u 
mis lin à au douleur «‘t l’n réuni A ce Ida tant 
aimé. Ses purent» et amis lu regretteront long­
temps.

: LE JOURNAL DS QUEBEC,
Parait 3 fois par si inaine, les Ma hui, Jkudi et 

Samedi soirs, ail prix de 20s. par an, a |urt les Irais 
de poste, comme d est dit en tète. Ou peut aussi 
.s’abonner pour li naos.

('eux qui veulent diseout inner, sont obligés d’en 
don lier a\is il u mois a vaut l’expiration du terme de 
PaUmuenient île six mois ou d’un un, et jniyer leurs 
arrérages ; autrement ils seront censé» continuer un 
uqlre semestre. Les lettres, |au|iicts, urgent, cor- 
rc*|ioud.iiici s, etc., doivent éln* adressés frîmes de 
l«ort, nu bureau dli Journal, près l’Arelievèehé.

LIST K DES At; K NTS.
Haie des Chaleur»... M.1’nbbe DESHCIFSEACX.
Sa rue lia y.......... .. ..............It )l IN Me I, A K L N, eeii y, r,
K imoiir.iska.....................\ LK VIS (. At ■ N L, écuyer.
Il moiiski......................... M• Publié LLHLL.
St. Jean-l’ert-.Ioli.......M. le lient, col. 1' KASl.Il.
S;. Roc b des Aulnets..A MAHLL MOltlN, écuyer.

Briquets A vendre.
IOQ OOO HKI<>UB> •»r*rU'tnt' bMnuèii»

1 aux Trok-Hkidrea, 4* B » 4 et 

J. V. IIAKT,
| Quêter, t4 juilkl, >•447 Quel NapoUosi

ÜNK iuatilutrioM dos mieux quuliliéea désire ao 
placer dans quelque* |«iroissc pré» do eetto villi*. 

File toiirniru lia moilleurva recommandât ion». 
S’adresser un bureau do co journal, 
tjuébeo, 20 juillet 1847.

Collège de Hle. Aune.
rf.B axarekaa publie* du Collège de Ste. Aime auruo» lieu 

j JEUDI, U J»«la courant,eu deui «dance*.
I.a pwlar* «dance roiniuriiora n A Itruraa A. M.
La accouda a I heure P. M.
Vû Pexigoité du local, l’Aiiniioislratiim du collège ««t obligée 

d'avertir quo le* |mre« et more* de* dlovvi, nitmi qu< le* mu. d„ 
l'dduealioii, «oui «,-ul» spddaleinent invités. I.a rentrée den c-l»s- 
m* e«l (liée au JKL'DI, le IN de- *> pu mbic.

Quêter, 1& juillet IK4T.____________________________

Avis pnfellr.
T K aauaalgné réglatraleur du comté de l’l»l*l. a nommé p.iur 
A4 *ou député, Samuel Hiehard Ddittioiqoi-, écuyer, conformé- 
ment d l'ordonnance provincial# de la *1110111* «* *»ion du <',„i«*«l 
spécial du Bas-Caniul», ordonnais * qui clablil Its bureaus d'en- 
rérUtrement en relie province.4 JOSEPH DAVID I F.PINK,

8t. Thomas, 21 Juillet 1817.___ ___________ ItégialraUmr.

83UUHM»*

■ ES Messier» du Séminaire croient que le clergé et kacitoyen» 
J ne manqueront point d'apprécier convnoableioeut le» inutifa 
nui font «upprnner pour celle lise la «otanultd dne lèaertlet» l'h*• 

Itieouliiouv* et Littéraire*. Cna ex, rekua aa borneront à un «snmen 
.m,. appareil, LUNDI le «, MARDI b fT el MER LU LD II. 28 
courant, *1 a L ilictribwtiati publique de* nrix. MF.KliUF.DI l< 2* 
à 3 In ure* P. M. Il n'jr aura point «TliiviUUooa partir ulkre». 
mai* le* ptrenU de» élève* ni kl per.unnc* instruites qui voudront 
interroger le» class, * trouveront «u psrloir daa aarte. rl'»d,m»-iun 
U* vacance* «’ouvriront JEWlb à N heures du malin, aprea 
une me»** d’arii ru* de g-Ace*. célébrée dan. la chape»*^du bo- 
minalre. La rentrée dea ClaMMi «et filée au MERCREDI 15 
grillent bre.

QiébeCy 17 juillet 1817. _______ *
AVIS.

IK *ou••igné «y»nt été rhargé dt la potion dr » afl ire» de la 
j .urret.ion du ftu Je*s-b*eTi«Ta DsAvaav, en msj *i*«nl 
mesureur de boit de rette rilé. et .i. ! : .uiua.irsi de» «IrtU». invin 

les iterauriMei qui ont deati.ance» contre I, dite »urre.»i'in, a lui 
préaentar leur compte» utte»té», et celle* qui lui «ont endeiu-oa, a 
payer «ira délai entre act iiiaiua a an ré*idutc< au faubourg St. 
Jean, rue St. (korgr, No. 15. 8TAf||SLAS ,)UA|.|:AU.

ftllébUi 17 imllet» 1817*____________

GLACE,

LIBRAIRIE CATHOLIQUE de
AUGUSTIN CÔTË ET C1"

B1BU0THEQIE
toc L*

'éiiASïisaa*,
l’uUl*. km Mr-Vamn,

•A a aï. h. '4i L C'A S »' »» iï’ï. ’ o-a.

S'. Joan tl’L>*-litiliions )
\ ciis. I )fiHV, écuyer.et les |Ktr< li.vu s voi- • 

sines.* • • •................... y
Ft. llviu inthe............... M. l’nbbé TfiTRLAl •
Nr w-Vork........................L ROUILLA HD, écuyer.
i’aino' "irlyilb*, j-ur / , (- ( ; A l’Tl 11K II. éer.

la Lotus.me.......... S
Ou rets i> aussi rlir< etemeiit, pu la jaistt*, di s 

nls»nr.omonts îles rliflérentes parties i| • |;i province.

De 1 imprimerie tl'Atiiistin CùtIî kt f in.

BUI.KTIN DES VENTES PAU ENC AN.
Lrsm le 2fi rooranl, a II heure», che* Arnold—Brurre. |M>iec 

café, thé, fruit»
!.t: Mtst J>>va, a 2 h'-urc», cher McKay et C»»»eU—Mélasee. 

mini, etc.
••■"r*

ÎUlaiirs L* Uanqurroutr*.
I.e» dellr» active, île P’. X Mhéniiinr, niarrfinml, qui ti auront 

pa, été liquidé.» au u mp» ecnml vendue* a 1‘encin It It r septembre 
prochain. 

EooIoh tira Frères.
I- 'EXAMEN de rlasar* dea P'rerc» aura lieu jeudi le 29 du 
j courant, a l| heure P. M
N. B. t'ne «ule carte admet un monsieur et une dame.

C. DELAtiUAVE,
Québec, 21 juillet l«IT. SérréUir^

COHI’ORATION DK IjrfiHKC.

Savoir :Cité de tiuéhec i
Dan» le District d.' Québec )
A une »«nnee spéciale du Cisiwil de la Cité de tjuélicc. tenue en 

l’Hôtel dr-\ille. liant la dite Cité, le vlngl-lroiaiemc jour de juil­
let. mil huit cent quarante-sept. en vertu il un réglement lait el passé 
a une .éviiee trimestrielle de re Conseil, tenue le neuvième jour de 
juin mil hint eenl quarante-cinq, ajournée du dit neuvième iour 
de juin au dixième |our du dit moi», et aj<.tirnee en outre du 
dit dixième jour de juin au onzième jour du dit mois de 
juin dans l'année susdite, n chacune desquelles dites diverses 
séances furent et étaient proven* deux lier» des niruil re* coni|xi»ant 
le Con*eil de la Cité de Québec ; r'c»t u savoir 

Son Honneur le M VIRE., a
MM ROIlIT.AII.I.E,

Mrl.EOD,
DORAN.
MAIït IRE.
BEI.LF.AU,
MrOIE,
RIIEAUME,
HALL,
PLAMONDON, 
till I.P.sriE,
DEAN,
Tôt RANGEAI?,
UL'AY,
CONNOI.LV,
ROUSSEAU,

Il est ordonné, par le dit Conseil, et nous le dit conseil ordonnons 
et faisons par le présent le réglement suivant, savoir :

REGLEMENT
Qui fi i f /<• lieu où l'on tlé/toscrn h v rarrnss» v < t 

rnrjix morts <lrs animaux jrtrs a la voinr.

ATTENDU qu’il est urgent et n,Te»»airr. dan» l’intérêt delà 
santédf»citoyens ileeettr ville.et |vonr consi rver la salubrité 

en ieelle. dVinpèulM r que le» carcass, a et les corps morts des ailé 
maux jeté» à In Véirie, ne le soient ni sur la grove de la Riviere Si 
Charles, ni sur celle du fleuve Snint l.aurcnt. ni sur aiieun lieu pu 
blir, en le* limite» de la Cité tic Québec, et attendu qu'un de» mo 
yens les plus elReare» pour parvenir «ce but, est do fixer »t indiquer 
un beu où rc dépôt pourra se faire. Qu’il soit ordonné et statue.

1°. Que le terrain suivant, tavoir : tn Irrrain de soixante et 
trois pied» sur environ cinquante rinq pieds de profondeur ait et aitué 
en le Quartier Saint Rorh. Iiornd par devant au nonl d la rut Saint 
tiabrirll -, au ami el n l’eal au Sieur Ignare l.égaré, »cra le seul lieu 
r.n les liinitrs de lacilé .le IJuébce où, A l’avenir, ac Icront le depot 
tiraearraisr-set descorps mort* di * animaux, rt lequel lieu rat par 
le préien', érigé en lieu de dépôt pour le dit objet.

2 J . Qu’à l’avenir, il lie sera plu» permis et au,-une personne 
ne pourra jeter, transporter, mettre ou déposer aucune carriisse 
d'animal, ou iiuruti corps niori il’aurun aiiinuil, sur aucune dr» 
grève* de la Rivière St. Cltarb a,oudu fleuve 8t. Laurent, ousur 
aucun lieu publie ou place quelconque en les limite» de la cité de 
Qiiéhrr.

3 3 . Qu’l» l’nvriiir t’vule prraomu- qui voudra transporter ou 
jeter qui loue earensM’d'animal ou corps m.irt d’aucun anintaUdcnt 
il sera oïl le propriétaire ou le posscu< ur sera obligé de Ira tpSM* 
porter et déposer, ou lea faire transporter el déposer, eur le terrain 
décrit , t désigné en l’article 1er du présent réglement

4°. Qurlont propriétaire on pttsesaeurde telleearcuaad’animal 
ou corps mort d'aucun animal tinnsporté. sur le trrrrin décrit «B W dR 
article 1er du présent réglement,ou toute personne UtKaportqst 
rt rharrnyant telle carrasse ou tel corps mort d'aucun |ll(p>l 
•mue rt obligée dr faire ou creuarr un trou ou fauaso pour f fiépoaar 
•I mettre telle carrasieou tel eorpa mort, jnvqu’è la proAsàtlèUr 
autllsante pour que la dite carrasse ou Ul dit eorpa (Sort, ull ft* 
couvert par au moin» trois pied, de terre, re que telle pcraoOM Mrs 
lenu de faire sans délai, rt à l'instant même que telle egrosaMQU 
eorpa mort aura été transporté sur le dit terrain décrit en l’a/Qck 
1er. du présent réglement.

5°. Que toute |>ersoliiie, prepriélnire ru possesseur de Sella 
carrasse d’animal ou corps mort ,1'iiurun auintsl. qui refuaara de 
no ronfurmer à ce prêtent reglemenl, ou n aurmu- partit d’ieelui, 
un qui contreviendra au présent régkint nl on ù aucum partie 
d'u-elui, aéra passible d’une aiurnde de pa* plua de cinq livre» 
r jurant pint eh iquc rontrrvrntiou ou ofiV-naa, ou à un cmpna>>nne 
ment d>- pu moins de quinze jour».

( !.. S. ) O. O. » D'ART,
Maire.

Certifié.
FELIX UI.ACKKMF.YK.K. i 

Député fjrrflürt d"lsFité i)

VOLUW^ , OÊ 400 I*A ,5e,
illu» <4n •!( R» ni Ai|i«t • « 14 n* t * * • tur 0 r.#t «1 ru Uzln^sr Ivu pr«»U»«« ••UêV%

Aiiciiéolouii: flirèti,-iiiie, 1 voliinu*.
Hum aits ,Iii ciitbolii'ismc, I volume.
Ri,ski ET île lu jeunesse, I volume.
( HINDIS ( les ), I volume.
( noix île lettres i|e Mini ,!«• Sévigné, I vol.
Km it*. 1 ii:ns Kur lu U’biinio, I volume*.
Rmiii 1 u.ns,sur lu l’bysitjiie, 1 volume.
I i.ttMi-wodRlk (lu), ou l’Agrieulture mises lu 

l>ortéi- île tout le inonde, 1 vol.
Flelhs «le l’Kloi|uenct‘, I volume.
1 1.Ktns de l i l'oesit* française, I volume. 
I’kanvais eu Algérie (U»), 1 volume. 
llis’joutE d’Alger, I volume.
Histoire de Louis XIV, 1 volume.
Histoire de Nu|ioK*on, 1 volume.
Leçon* d’Astronoinie, 1 volume. 
l’Ei’.i IUNAi.i.s de .Suisse (les), 1 volnmo.
JÎELli.Ion. Poésie, Histoire. 1 volume.
Rome i:t lori ite, 1 volume.
Souvenirs et impressions de voyage, 1 v. 
I'aiilkai de Ih < lenlioti, 2 volumes.
Trésor litter -r- des jeunes j« rsoinias.

C AT A LOU F IJ.
Vies de Ft. Louis do (ion/iigne et do Ft. Stunislu* 

Kostku, I volume.
Vihcinie, ou lu Viergechrètienn», 2 vol.
VovAOE nu mont Snini, jarde Tesson, 1 vol.
\ ovaok eu Fwile et s Multo, 1 volume.
Voyages ,-t uveiitures do (.'Uristo^ho t'olomb, édition 

corrigé,-, 1 volume.
Voyage* et uveiitures du cujiitumo Cook, édit. cor.

irni'jn
D’OKFJCK KT I)K PII5TK

I’u'4. • l'Rj'proi*%U‘*n è iJas'-ur»
g;z*Xit'i - c.i f . j.". j % . • t l » :»* A:rc

ANGIv-Ui'Mil ( I KI 11, in-l’s, : r - eiinct, re.
A N ( ; K (’ON DL'CTJX'K, eomj'let, in-lS, jid'.é «loré. 
f’IJ K MIN DK LA SANCTIFICATION. m-H.
PUR Mil.\JRK DK PJtlfcRKF, in-1S siir|«,| u r c;, r-

L'olhs d,* l's.tur surit• seoftfts do lu religion, 2 vol.
in-12, rel. bus. v

Disent u* sur l’Histoire l'nivrrieUe, nvec lu continua­
tion, 2 vol. in-J2, n i. bus.

Fondements do lu foi jor Aymé, 2 vol. in-12, rel. Los. 
< Kt mu s de Cormeuux, 3 vol. in-12, rel. bus. 
Œuvres do lioileuu, iu-18.
Honnaruel. Cours d'instructions faisilièrcs, ti vol. 

iu-12, r< I. bus.
Fr ITT de mes lectures, I voi,
DéLU en de* unies ulibgéts, 1 vol. ui-lîj, bus.

: : I •
DoetelrUo village, (lu) 1 vol. iii-12. 

j .M AM EL de l’eiist lüi eiiK iit .Mutuel, 1 vol. in-12. 
Manvel de l’i nsi-igocuu nt Fm.iiltuné, 1 vol. in-12. 
(iousniov rie HoiiilKm, 1 vol. in-12.
IltsToif.i: de lu |<ijriuté, 1 vol. iu-12.
Aut&t t du j-n tii*, 2 vol. ni-12.
DtAi.or.vi s monux, I y< 1. in-12.
1 m i Ri < . ns ( bn îieniii x, 1 \oi. in-12.

des Peiisionnain s <!< s eommuimu- Com érlm i s sur lîi maine Suinte à Rome, 1 vol.
K.nfant cbrétii n, (!’) 1 vol. in-12.
ANECOOTf.s cbretiennes, 1vol. in-12. 
i oMiEdi \ illemont, 1 vol. in-12.
1*k \ '.•huneilii r, d’Aiipleti m- (b-s) 1 voi. in-12. 
Pi-ECRs a 'bir", 1 vo|. grand in-lS.
Voyage dues b s Pyréuées, 1 vol. in-12.
Antoi -e ou 1< r- tour au Village, I vol. in-12. 
Reckéa i ion - d< la j'iiin sso, 2 toi. in-lÿ.

A vernir.- par h » soussignés. 

Québec, R juin 1SI7.
JOHN MU 5 SO N K. V •

EMPLACKMENT A VENDUE.

t ET emplacement est situé au faub >ur- St. Jean, u l>n ignure 
J dis rues St. Juai himct St. Siinéru, derricrr b < imelicrt »n- 

glai». Il est un b jn >ita pour un marchand d'épiceries, etc. 
S’adresser m

F. K GARANT,
Québec. 13 juillet IM7. Propriétaire.

ON VEUT ACHETER*
T N I.OT DE TERRE, sans btt'i»»'», de 3 a C arj *nt» en n- 

perfide, dan» le» limite» du la Uté u de U L.u #J< >!• 
Québec, et ausai psi's que yioasibla de l'h< pilai di la marine I.e 
sol d it être propre a servir deeimetiera.

I.e» offri » mentionnent le prie par arpent, doivent être adrrssoi» 
u l'hon. L. Fa set, Québec. j. w. PrIMROSE

! .. P AN ET.
Québec. 9 juillet IA17._______ c____________ Commuai*. »

I

2* hKRIK. — FORMAT IN-12.

C Oaquc boluint (U onu’ fcc quant lolttî 0t bttrii sur arkr. 
arirr.

Abrégé drs Vi.yt gi*» utiîottr dit monde, jn-.r K. 
fiami'-r, 2 v.lunu

A itTts \ nn rflébn s ( b i ). [>ir V,.., 1 vol.
At ttf::.n . ]<tr M. d*l.xnuvdb /.. I vol.
\vi sTi. p.es d<- 1 **rt : » n < 1 t uu .Mvxiijue,

j si r lbnri Li Urt-.n'. 1 vol.
Conqvéti. tin P« rôti i-t Histoire de I'o*urrc, {or 

il. n ri I.' brun, 1 \. lume.
('•onqvétl de t Jri nadt*. jnr A. L., 1 v.

I %.
KvsTAvr.. | tr M. de Mariés. 1 volume.
111 s roi r r l«- 1 ('ll* vitb rie, I visunie.
Pau. ptr-.M. l'iil1 i Utiérinet. 1 vol. 
lîi i u- du f'lia' t ( b-s ). 1 vol:, me.
RoBS.N*. t N SU.S.SI . 2 volumes.
Fephora. ou Roui, et Jcni>ul< m.j r Adrien Le­

ni i-rcier, 1 vol.

ré, a l’usage
to», uouvi-llc édition i-.uili rmi- a i r llc d>- < u n, 
roviu* «-t corrigée ; approuv> par .)/ gr. l'tlvitfue 

,W»trs.
HORLfXH-: DK LA PASSION, in-H.
HKPRKS CHOIFIKS PAR D’A NDALARRK, t-.b- 

tion illustrée.
IIKCRKF DKF CONtlRp/lATIONF, i vd. in-24, 

rel. bas.
IMITATION DK JÉFL’S-CllRlsT, il: -32 sttr jopi. r] Andréas, ... 1. j;. . .Soldat, 1 voi. ui-12. 

carré, avec Prières et Pntiijui^ de (!onn. ’:. ti.^ Hon l nni.iller (le), 1 vol. in-12.
HiigmenUit de lu Messe et des Vl-jt-• Diiuui.-\Cha. i.ls b N lvol. m-1*. 
c|K.t ; Conversion de M. de Ratisbonnc, 1 vol. in-18.

IMITATION DE LA F A T NT R VJKRf.K, in-32 > r T am roi h • ! »- Pob-k. (le) 1 vol. ^-IS.
]A|uer ni'in, sur 1 r:;<> !«.!■ de l’IiMtutioii de je- Aiiciii-CoNFRÉME (1*) j-r.r Miz .H. ui-18.
Biui-Christ, 1 mi .--t - (gotettanU, in-18.

JOL’RNEK. DI* CHRET1KN. bi il. éd.gniEd in-ôd. Pi ... us du m> .-s « i:. .It i. rii-ls.
: • • . < • :

Moi" DE MARIE, in-32. IHible d.- Royaiiinont. 1 vol. in-'.
NOUVEAU PA ROI FF 11. N R<MAIN. in-32 ' r j - At 1 ls du martyr ! L .i XVI, iti-b. 

j.. r Jésus, • • nt< i tnt les ( ffiw de t* » les Dr- Discot rs sur VtItaire, . .-v
manches • t d- ’ i?« - 1 1 »:• de l’ai. •• Qm jIutoihl de Yù oxioinie 4 i .tique» Z vol. in-lt rel
jieuviiit se et .ébr r le Dimanche, ent.tf -uent ; bas.
relbudu et uil"iu« de l’Exer :ee du ( te u. n.Coin hier. ( ;.»• lù-:ne d- giaatique, d» mitre éii- 
de lu < r.u.x, 11>.-. ; approuva par .l/rr. /*. Ire ht >.i t t n.ï vd. ..-IJ r ’.bas.
il* Bardeaux. Cmalonni.r. Ditfo. dittei. ~ v».L id-.2.i.,. tea.

OFFICE DE LA fjCINZAlNE DK PAYEES, ii -1-, a-Francis ’• I. C. . v :. m-12, : . 1 - 
rel. btifc Vie de M. de Lautages, 1 vol. in-lS, rel. G is.

PAR* >I.>.*?IEN ROMAIN EN (JRUF CARLCTEj.K^. Ma- m F rr -, 1 r. i. Uu.
23 lèuilles in-lF sur |r.«|'ier cnrre. en latin et eu Man- f. 1 . . r . i ts.

railleur, (le) 1 vol. in-18» rel. Iras.
•S i»'<> • laUUC’i'. t tdu'tk-u ,1 a ••<//. . .' «Nt EL dit 'J* ill Ile r. . . ) t i. iîl-1 *. rel. lias.

I - -i ht cti ns mi r la | Ti.uk r e .n mur. ion. 1 vol. m-18.
Conduite {-.tir la c*ml e n. 1 v I. ui-'". r.*l. bas. 
Discours de Montaiembert, in-lS, bro.

Avis.
IF. soussigné ayant été nommé lii»|«-cteur du poteaux qui di- 

j vront aupporter le file de la hci* télégraphique delà I - 
l.évi a la rinef du l.otip, informe ceux de» contrariants po ir, U- 

quantité de poteau* à être livré, a telle pas ussc, qu'il partir» 
lundi |M>ur fain l’inapcetion de rc» poteauz en commerçant pat i. 
Poiflte-Lévi.

i poteaux

CHS. TOLCHETTI
Québec, 9 juillet. lsJT
\| s % f TVKRKINS. maitre de liymnaac, M* al. ial# I aefordrur de Piano, se trouve 

toute heure du jour, à l'holel de Russell.
Québec. I juillet, IK47.

SOURCES DE ST. LEON.
ITIOTEl.de» Sources de St. Léon, est maint, t ant ouvert ;« ur 

j U réception tics Dames et Messieurs qui désireront U» »i*

A l'approebe de» gr indus rfialeurs de ! été et priueipvb ment er . 
année où le grand nombre it'émutés mourant. p< ut atb eter la saute 
des rit. yens dt « t illc». le soussigné f «oit ,l< * ir invitar le. |* r» in­
né» dont la aantd délicate demande beaucoup «!• ménagement», i 
venir passer q-i* Iqurs semaine » à » in Hôti I II I- * in’ lie d autant 
plu» que 1rs Source» ont depuis quel |iie» anné « etl< rtué d- » run > 
toutes merveilleuse». Le site i st des plus «gr,-aille», la |e :u 
et la chasse y offrent le» plu» grands attraits. A qui Ique» milles de» 
Source», se trouve le grand et m.igioliq>ie établi»»» nient d, I. 
Kimpton, écuyer, qui mérite d étre visité pur tout habitant du 
Canada. ..

I.e soussigné n’épargnera lien pour procuter u u-';» ceux q-u I n >- 
nriront de leur viaiic tout le com fort dé.irabls, sa table .< s hj-isurs 
seront t.«voiir» du premier choix, sis serviteur» toujours des plu* at­
tentif». . .

De» voiture» seront toujours prête* pour promener le» v isiteur» soit 
au Fort St. Léon, soit ailleurs

}{. |t—La diligence de» Source» a dater du t> .11 Il.t.r.T. laisse­
ra l’Hôtel de Bernard, aux Trois-Rivières, tous le» MARDIS et 
VENDREDIS matin.

/’assitgr.—CtNil SrlIZLLlNUS.* LOUIS LEMIEUX.
Québec, 22 julu 1847.____ _ _____

\unr séance du Bureau de Santé de la Cité de Québec, tenue 
le 7 du courant, le» personne* suivante* ont été nommées In­
specteur» rt Gardiens sanitaires pour celle ville.

|>srKCTXva. WILLIAM MILLER. 
iiaRdicn» svMTAiata

Quarlirr St. Jean,
St. Rorli.

“ du Palais.
Si. I.oui».

•' Champlain,
•* SI. l'u-rre.

Certifié,

ALEXANDRE Mil l.FR, 
CHARLES \t DRY,
GEORGE BORNE,
Wm. FIELDERS,
GEORGE MKIt.
JOHN TOLLAND.

FELIX OLACKF.MEYI’R.
Secrétaire.

3 >ÉRIK. —FORMAT IN-1S.
CU\». L Vl'I.lME EST ORNÉ D*l NE JOLIE VIGNETTE 

SIR ACIER.
Ali xi*, b- j> uu*. Ai’k?- , j»»r i’. Mured.
André, pir ?Itn«*. < Fnm-nC.
Harql e i f.cur- : ( lu ). j-ur L. F.
Henjamin. |«r 1. :r .'.
Rl.it.NAKD *.T ARMAND.
Chartrev <e ( lu), t ru luit ,1c Fchmid.
Colporteur ai village ( le ).
Croix ac nori» dc chemin ( lu ).
Dl val. traduit di* l’allemand.
Kdovard. [tir M. l’abbéGuériuct.
Klikabeth, jxir M. d’Exauvillcz.
Kmigrantr ac Brésil. ( les ). ]-ar L. F.
Knfants vertueux (les), pir l’u-rre Marcel. 
Krmite MYSTERIEUX (1*), |«r A. L.
Hubert. j«r K. N.
La jr.t ne marie, ]»tr M. l'abbé H.
Louis, le |ntit Kn. :irrè. traduit de Fehnnd.
.Maître d’ecole d» montignv (le).
MÊI AME ET Ll C 1TTT.
Solitaire pu mont-carmel, (le).
Thi oralp. jvur L. M .
Vallée p’almerIa (ln), pir K. \V.

Cibltotlirqur
JJÜÎ; iïDiiïJ ilUjiJTJ'JJSl’Jl'Jiifi

\pjvj- u' • par r»rur 1 T' 4r

FORMAT IN-12.
tfluqtir cubatgr c»l orne’ bf Brui bigr.mt tut «ri».

]xir

lrunçu.». 
princi|ul

Bord*
PAUOIFSIKN DES l’E’l I : - EXFAN rs PIEl X

Vol. ill-is. ORSÉ PE t» GRAVURES. Ji-iie , it
cent- :.uu? i -s I ’ r : -, r. - i! i mutin et ,'i »• .r. 
Messe, les 
res. et,*.

KAROlS-'iLN. ILLU.-Ti t. cr :ré - t: ! k -22
r .

PETIT PAR' »I»ILN. m-32. r .. v, ,r<, : ri .rs. 
PA ROI .''Fl K N Romain, ill-is. CTI' e .ri ••’en-.
l’ARoJ-r-lKN l»K> I >KM< MSKLLP^S. m-MJ. ,1, rt*.

. ■ - -

4. bro.

v4
juer niL'Ui. l'ir si:u’ Liseur
edition, t. . ■ tt . . •*••'*.

uouviae b

Oraison Ittncbredc M. de («utlcu. in-M.
■ i s, et fié rente* - m:rb «tr let avmntaget i.. mux. ;. Poullet.

.Mandement dt rÊvéïjtte de Nuncy, iu-4. bro.
i • • ,u rr' ' • ai-i-.-;r. ui-lS.

i -LR' d»- lit u. ntt ;ire jwr L !. rj -♦.*. 1?
L'ame sur le Calvaire, lvol. in-12, rel.
Tri mpht -*É*.. - , 1 v<>!. ur., 1 in-S. re:.
'« Erres .ri«-i;iennes. 1 v-4. hi-", rel. bus.

p- i i i ' t • i u r i lu R, -.r -.: 1 ’ r 1< l'Éçhs.?, 1 vol
.-liej in-12, rel. Ikes.

I ABl s ,1 > :t res>e, 1 v « . iu-12, r#!. 1«*.
\ aca’m r ut . t :É m i e. 1 vol. m-le. rel. bat 
: • i.’.ée d ' Cbrt : ion, oi-32, rel. bus.

II î ram >: AIRE de Sud’er, in-12.
. Lu:. ; i;. ç u>. 1 i même, iu-12. rel. bas.

; ci- In.:. j <*. r ( k, 1 - ur, 3 v« .. m-12. rel. bas
I • *.»• pr L< ;n J- 1. i::-1 rel. bas.
Vbrégé du Christianisme, 2 vol. in-12, rel. 1ns. 
Lettres de-mu-: -- - .T- pm -n^. 3 vd. iu-1'2, re’ 

bus.
Ketraites Fj :ntu. r Cr - t. 2 vol. in-12. rel

- Instructions jr-.'* r ’• s sur les Éj / reset les Évungi- 
| 1,-s. 2 vol. in-12.
«Chants d* n» lévite. 1 vol. m-lv bus. gnuf. 
j V:e de Vjvuiî- . 1 vol. IF ditto, dii’o. 
i Ange île j ’ - en pnr.nlis (un). tn-lS. bas.
Hible /e Curr.tr,-a. i vi Ls. in-s

'ET:JE% -
lad

AGE. —PETIT PAROISSIEN.-” PARoI"iI.N I-L ri«T..«i.LR
HEURES PE 1 *E s F A Ni L.— VISITE' Al SAÎNi 'AtRE- 

MEÎfT.— t T R E N N E s PU « HRÉTIt N.— HT’RES 
A LA VIERGE.— HEURES A JÉ<US-CHRIST.

__ TAROISSIEN TES DEMOISKLLEB.

Œuvre» diverses.

ic-ltr.

. m -32. 
ni-'t’J. liuvine.

M. l'abié Riyre

Dictionnaire de Nuj* Ioundais.2 vol. i.
|H,t de Nugent, ai.glais-frunçui*.
j)o’ de Janet, français,

Fables de là»fontaine, m -1v.
Parle \t v de iu M«"«
Ktf.nnes Sj întuelles.

, Forme laihe de prière.', in-l>.
-(Il,'IRE de Marie, ni-ls.
Imitation de St. LoiiîmIoC onrairue.
Pastoral de Ft. (o« u r- « «i-ls- 

1 Du Th NNA1RE de Ne 1. trançni'-latni. et .u .D-.rau
ÇUIS.AxnÀumi delà Propagation de la Foi, 18 r, . . -8. 

Théologie morale. u,r tb usv L'oi. m-". r :. «>ua. 
Instructions Fainiln r '.

A n ectopes oliret ienues, 
volume.

Aventures de Carver chez les sauvages. 1 volume.
Aventures de mer. j>,r M. (î. (L 1 volume ................ .. ... . , •
\ventures de Télémaque, \ur Fénelon, edition Instructions tamilur, '. . i-ni •

corrigée A. M. D. S. Economie IXvIitique ptr Fay, grand tn-v r i. « as
Hr.\UTÉ du ' ivtaele de lu nature, jxir L.-F. Jehan., Hergier. Di*'»- de tin !- • lL‘ ' r’
Choix de beaux cM nipl. '. 1 volume. IComombet. Cours de litter- m
Clergé de France (le ), i«ui Kdouanl llocquart, 1 ne. 4 vol. m-F. r •

volume. AlPtsio. Leçons d Llo jiu m
Clovis ,-t son èivoque, far M. C. (L. 1 volume. bu** . , ^ r.u t... s
Description de l’Aineriqne nu-rid.. 1 volume. Traité de ln l«rrdKti'mu. J ", ; _Vi *
Kn'l i: d,s Mu-iirs ,l< Hlan.’li.ird. nbrege a 1 usage Kmi du Pretre. (!« ) * •• ...........................

de la ieuncssi', 2 volumes. N ie du Here Antoine. ,:>'s- r' ’
Kv am.u e de ln jeun, "« . |or M. l’ahbe Pinard. l’,v angii.i nieihte fl )•'* v L r‘,'
Histoire de Du tbu'i-lm. d’apr. ' (ïuynnl de H, r- M,Roir dii elrrge. 1 vol. m-^. r, ^ ^

*

Facree. 2 v. in-F rel.

rrl. bas.

Qilétiee, tO juin 1 **47 __

A Yéiidre
Pour moitié de lu valeur ordinaire.

a-*| \CHINES à faire les clou» coupés de toute granJinr 
JAM. jusqu’à 4j |KNircs.

I machine à trancher la tule otir clous coupé» de t utc 
gr.nid, ur. Le tout l'ait d'après le» meilleur» model,» et 
tout neuf.

AUSSI
I grande roue Alluehoniii-e avec l’appareil nécessaire n 

faire marcher le tout par un ou deux Chevaux.
S'adi-sscr à

FRANCHIS PE. KO Y 
ou à F. X. MF.TIIOT.

Québec, mara 1847.
"BANQUE DK Ql'KHKC

ON (bit »a»olr par le présent qu’à une assembli e « Directeur.
de la Banque de Quéliee, tenue crjounl’lnii. il a été lt« > lu que 

k Cauitail de rette Ba S <ia soit augmente de AiMlLOOtl. et «pi une 
aililion à tel effet »'àt présentée à la Législature à la pn^ehaine ses- 
Son du Pari,-meut Proviiu-izl. et qu'une Listed,- Souscription pour 
le Capital additionnel proposé de MKMi actions de A?5 ehneune. soit 
immédiateuii-nt ouverte à la Banque, à laeenditicnque lu La-gisla 
(tut •• caJh i cetli* ilcmamlr.

Par ordre du flurr.iti,
NOAII KHEF.K. Caissier.

Bique it» finjkti H avril 18 j 7 —

A VENDRE.
ÜN tenein eouUmant 2 emplacement» d rnvir.m 38 pu-.N d, 

front aur IW5 pied» de profondeur, bornr en fn.nl à I encoignure 
des rue» 8t. Gaorgc et St. Ollvkr «n arriéra A une rue projrtoe,

*— ■'* M- M“l’r' riTTotS.NUEAO,

Québec. I5m«i l*D. Fpiaicr, eôu d’Abraha»

\ il!,-. 1 volume.
Histoire do l’Inde, |':u M. de Mûries. 1 volume. 
Histoire ,1e Cologne. jT i r ’-i. ,1e Mur,'. 1 '« Imne 
Histoire de Suint Dominique. i*u de Mtirlès. 
Histoiri de Faint Louis, i<vr M. d< B try. I vol. 
Histoire de Tliomitn Hivket. 1 volume.
11ist«’IRe dit grand Coude, I volume.
Ili'i i iREs i ,1 îiiaut, ' , t eurieiiM '. jzir Huit,Iran,L 
Jéiu 'ALEM ,-t la Jn-lce. |vir M. L. tiamier. 1 v^liuu,- 
1 .es hommes eélèbre* de ln 1- ranee, |tif .M 

ville/, I volume.
Les marins e, lèbr,'.' «le la I ran,-,'. |xtr 1.,-tnea’B'r. 
Lot t'i:. ou lu j'remière Coiuuiunion,

Vineellet. I volume.
MtEi hs «li s Israélites ,-t ,1,-s ( hrètiens, 1 
N tt uîti.i s célèbres. | volume.
IvOBl tnsoN de lu Jeunes'e, OU Histoire 

riqtte, I volume.
Tabi.kai de lu (irèeo nueieniit* et moderne, pur M. 

de .Mariés, 1 volume.
Traité ,1e l'existence de Diet., |sir Fénelon, 1

volume.
Vu: ,lo lu v,-u» '• ’« 1 vie Murdluc, I volume. 
Vu: ,io N. s. .1. (’.. u,r M. Publié Arnnud, 1 vol.
\ u: de Suint François «le Suie, I volume.
Vu de Faint Fniiiçoix-Vavii-r, 1 volume.
Ntt- ,1e Faint Vit, ,-nt de l'uni, pur Collet, 1 volume. 
Vu: de Sainte CloliUle, I volume.
\ n «le Suinte Thérèse, t volume.
Vie du Cardinal Ximenès, 1 volume.
Vies chowie» de» IVro» du désert. d’iapiANà

Marin, *. volume.

vol. ill-F.

LITHOGRAPHIES,
Cnrtto (Scograpluqucs.

Chapelets et ?-!t. villes.

1. Lis.

(' vté, HtsME de IVrst-veranee
Dr » •• n s e del'onlre S,«ml. m-F. rel. 1-a'. 
t'oNrÉRi noks ,1e N. D. jxir Imeordaire. 

rel. Ims. (3 vol en 2).
Histoire de (Jregoir,-VII. I vol. m- « r
(Kt vues de Mas'illon. 3 et'* ' vol. m->- r •* ' ,s- 
Histoire «le st. François d'Assis,-. m-F, r, 1. bas.
( Jloiri: unique (lu). I vol. m-s- r'- • ,'1'’. ,
Dot LOUREt SE l’as'i'in «le -L ( • «J»- • n ’’ ’‘’

,1’Kxntl- HiBTOlRE do Leon le Dntud. *- vol. m- *
t Kt v res «i e Ste. Then se. I vol. grand m-F, rel. ba*. 
Vovags dun* le I«evaut. 1 y, I. m-*.

|xir l’ubbc Trésor d'ftloquenee. ’J vol. m-K. r, • ’••••
Conihite «le» Confess, tirs. 1 vol. m-U, f' L 

volume. Histoire, de la Hible. l vol. r«-l. bu».
A ng eu ne. 1 vol. in-12. rel.

do l’Amé- KoitRiGt e*. perfection ehrétienne, J vol. m-12, rel.^ 

ThSomsic nH»li»l«’.'l«' T-ipiu»ri. *’ v«.l. iu-IC. r-1. K...
Ul.T«ilB.ilc, vanuliulis, 1«I lloMlKl.J «>‘l. «1-1-. ni.

bus. , . .
Coniiuite du eurètne, in-1’-. r« j. bu». . . ,

Kxnlieution «lu euteeinstne. * \oi.m-i».
I gros vol.

I t •/ - tftes 1’» !u.îe«:.Sa : s Cvsur» e'. uu'.re*. 
CompvMtii a* le fleurs.
Agonie de Jésus. ,
Portraits «le Pie 1\ a . un V-.nlcs. »
Nouvi au C «n n d’ut/-’ . __ ^ ^

'• J®***
Ditto d.’.ti*. Lraniv*, d.tto.

C rands l» nq'.n’.' dt- ii rs,
Sair.vt, » «k ni yen.' l'-nuat.
Dt oupur, s tin- s. a N rdnret eumuïoux.

Ditto ditto or.
Ditto gélatinéos,
]>itto ditto, borduret uigcnt.
Ditto of. Ct mosaïque,

Petits Must es religieux, et Fleurs iuysli<iut«,
, Petit Chemin de ermx. 
j Cachets de \ rentière e« nvaunion,
! Feuillets dVerdure anglais, . 
jCuhiers ditto Lepinuy,

Ditto ditliv Lanseraux,
Saintetés, de tous formats.
*lulleri,' «1 - gr-.nds hotntnes.
Sa'.« ts d’lustoire , t l’< te ■ «i 1 •«::'• - •- 
Fumtetfs a p. titt ' dent, lies ar.
Magmti pie nouveau p -rtruit 

teinte-, Maurin.
I Médaille» et chapelet» de coco,etc

ut,<>r, .i relief», 
du i*Jpo Pio IX. à 2

Implication du cutèelti'ine, V '«
Sic. l'.lixidïcth de Hongrie,

romain, s, 2 vol. in-12. tel.

(il II.lois.
Histoire de

in-12.
M vni el des cérèiuoni, s

Comte de Vnlmont, (le) f. vol. m-1'J. rel. bas.
Kxamen sur div ers sujets, pur Tronçon

père’T v»u:avd'un*’ vr.Hé Vv ligieUR, . ' vol m 1-.' 1 b«».

YPKTKRIKs DK HITvKAU. KNCRK, TLLMKS 

ÜTl 1S D’ARHKNT.

LlVlvKS D'ÉCOLES, ETC. ETC.

Prix Héduits. et urgent comptant potu de» veut* 
UU-di »*L>kUi ,1e Xâ.

1 vol. m-12.



Joarnu! 4e Québec, t4 Jaliet, MU.

SAFuLBON ÇA4AUI.T, AM. M Barete
«éeM. daae W iAm mI>m *im Im bureaux du Jtunil 4* 

bae #t A* I’Ammtmm 4c Cmn. ■ 
bAN,<Mi 1447.

T l’BüNfAÛ, aotalre, • établi mm bureau dee* It
•• "■ J«M BaUl*fgeun, marchai, rue 4c« 44mm,

»Bli, 14 Mi 1444.__________ _________ _______
WJS Dr.* JEAN LANDRY. ex-Chirurgien intern*

I’HMUId* UtriM, a éubll »a« domicils é**« lame 8te-tfeleatfrag**-
T E dorteur ROY a établi mb bureau au numêr* 23
Md fee 4a P*Uto.-t7 nor. |H48. 
VfICHEL1CHKL FATRY, AnUmU, deateure rue 44

4* II. Prevo*t, NUin, parole** 4a 4t. Roch

«•44m. 4 Mi 1447.

WM. RUTHVEN, Ke.ieur, No. 27. ru« Hu. Ur.
-kJI—W. TOte._____________  ______________

T E Dr. R INFRET dit MALOUIN a fixé aa
Md demeure «te# mm j4re M. Béal Maloala, re* d'Alguillea,
bateau 44. Jeaa. 

Qadbee, lo Janvier, 1 Md 
Avia pauvre* g rati* 4pauvre* greli* depute nidi jaaga'A uaa teara.

0. GIROUX, M. i).
Pltarmarieu, Chimiste, Droguiste, de.
__ No. H RUE St„ J KAN. ___

PIERRE DROIIN, mcublicr, ch»i*ter, éhrnùte, aie. a eoa 
» ta lier, no— rec de» Fottét, prêt la rua Craie.

_ Quêter, 28 novembre 1844-

IR DR. BLAIS, luform* K*p*ticn* qu’il • établi •• demeure 
J 4aae la rua Saint Fr*nçou, no. , faubourg St. t. ce h,

area 4a atei la Dr. Rooaaaau.
Québec, 4 jaia 1843.___________________

rt'DON fc PLAMONDO.N. ArocaTt. atc.MM. Il'
CaiBtBa, Muir* V

________net établi laura buraaui au a •. 4. R ci »sa
I, Mte/r-PiZte, na-4-iia Ica l'raulinaa. «lüana PAnciim- 

JarviNT. rua St Pierre, Berne- VlUi.—lS a.ril 1847.
ETUDE DK NOTAIRE.

| E eouaeigné a établi mb Eluda «b la demeure de
Md If. Edouard Doaiir, boutaaeer, rua Si. Jo*eph.

Joa LEFEBVRE
8 Jeta 1H4A.

GflULIOT. Avocat, rua Buada, no. 2e, an haut da In 
• 1 porta 4a la Buae-VBte.

80 Mai 1847.

JOS. L.41R1X,
NOTAIRE

A TRANSPORTE eou bureau dans le second
éteg* da la aiaiaon de Joa. Tourangeau, Ecr. tur la marché 

•». Paul.
Québee, S mal IM*.

J. B. A. CHARTIER,
Notaire Public.

TIENT a« bureau dana l’ancien eouvent, rua St Pierre, 
B a lac-Ville de Québec, où il aa chargera da toute capece 

d’agaaee pour Scrip, demande, da Lettre» Patentee et de Bre.ete 
éteventiona. etc., etc.

Quebec, 1er aeril 1847.
architecture!

AILLAIRGE’ Architecte, au eiend Château ou au 
bureau da ITnepcctcur de* Chemine—Chambre d’Aa*C. B

Mare 1848.

ARPEXTAGE.
JEROME LÊUARE, arpenteur, tient aon bureau
4P dana une de* «aile* du ci-devant H6tel-<te-v:!!e, rue St.
Louîa.

Québec, 3 novembre 1344.

~' A. Béïalîger,
NOTAIRE,

B AIS T ROCH DE QUEBEC.

Jo. 4. Rne Belalr,
v b Ace ouverte Urpui* 4 heure* jusqu'à 9 be ire*, P. M.”

HOMASAMIOT, avocat, a Montréal, ajeut d'affaire*, au 
-r*» du gouvernement. et ailteur*. Toute* lettres devront 

affranchi**. aux bureaux public» rue Noire*ui Stra adre»»«e» 
Dame.

François Barbeau,
PEINTRE-ENTREPRENEUR.

*0. 29.
Rue Sta Gene.iave. faubourg St Jean.

Qudnee. 20 jnin 1&46.

LE aooaaigné informe le public qn’il dea ure
maiaienaat dan» '.* faubourg St.-Jean rue Aiguillon.

PIERRE GAUVREA \
Québec, 4 juillet 1H45.________________________ Architecte.

Michel Gauvin, de
la ligne de voiture» verte*, 

tient de» chevaux de louage, 
au numéro 19, ru* Comllard,

-vm*.

M11ILODEAL, marchand de Provision»,
• Baa»e-Ville, rue St. Pierre, no. 2, même piece

«•devant occagee par lui-mîm* pendant plu«:eur» année*. De* 
meure Haute-Ville, rue Ste. Famille, no. :5

Ij'TLDE DU NOTAIRE JOHNSTON, »ttuée"7u~f*^T'Trg 
j St. Jean, a l'encoignure daa rue* St. Jean et St. Frinç us, 
bureau ci*devant occupé par le Docteur Rinfrel.
Québec. 4 mai 184..

PR* "MJ80URNIER, avocat, tien son burraa dans 
* la maison No. 16, si lone immédiatement 

en dehors de la Porte de la fî*»*e-Yiile.
Québec, 3 mai 1847.

LE-Well», Inspecteur du feu. au numéro 23, rue Ste Famille. 
Québec, 10 mai 1847.

MI.F DO’-l ELIl BAKD^ , demeure ir.ainteiiant
• en la paroitse de 9t. Roch de Québec, ru* S». Valier, 

maison ci devant occupé* par M. Dorion, ma:trt.m-nu:»er, à quel- 
sur. pas de lame Craig, ou de Pont.

Quebec, H mai 1847.

MW docteur Cayer tient son bureau dans la maison de M. 
• Dugal, rue St. Valier, prêt la barrière.—15 mai 1846.

MICHEL PATH Y, architecte, demeora mainte*
tenant A St. Roch, rue St. François 

Qacbee, 10 juillet iw46

J.
r*. aavoo. Se. W.

B. AUDETTE k FILS, Coir Anglais, Fran­
çais, Américain et Canadien,Tabac en Torquette*, Cica*

Rame. Ville, rue S». Pierre.

CONFISEUR.

OMRELISSON, p&timier, au numéro 10, rue St.
• M Joaepb, Haate-iille. 

lar mai. Ib4d.

L*
Avis.

gné remercie ae* ami* et le public généralement de 
l'encouragement qu’il en a r.çu juaqu'a ee jour, et l'infurme 

qu'il continuera aeul de tenir boutique au lieu qu’occupait, depuis 
le grand incendie, la société de Lirtiu» et St. Latrixxr, 
comme meubUeri-ébérmtc », et que pruehameioent il transporter* 
ee boutiqbe et too dépôt de meuble* a 1 anewn poaic qu'>>ccupait 
le dite société, sur la eéte d'Abraliami et il caper*, par 
lOBSaM sein porté dana l'eiéculiori d: ae» meubles, mériter une 
part de leur patronage.

FRANÇOIS LAFLEUR.
40 avril 1447.

lurcRO de l’Inspecteur des IhemlBA,
Québec, 14 juin 1847.

A VIS eetper te prisent donné que les fideng** et ordure* pro- 
veaent de* cour*, serunt dorénavant reçue* au quai de M. 

(Miter, é la Puiate d Corey, et qu’il ne acre permit de ieadépuær 
ailleurs, ai ee n’eat au quai de 1e Corporation, près de l’Ilopitai de 
Mariée.

Il sera payé sis aol* par voyage de bonnet vidange* de pierre et 
4e mortier, qui seront déposées dana la rue Durcheetc., ou dan* 
telle autre rue de St Roch, qui sera plus tard indiquée par ITr.t*
«testeur des chemin*

Far ordre,
JOS. IIAMEL,

_____________ _____ Inspecteur de* Chemin»

Avltt.
Vf'OUS ecus qui ont des réclamation» runtre U succession de (en 
I M. Fa*vgois Elot, aüu Jolis*, mmutier de Quélrr. sont 

% .é* ds les présrater san* délai au Notaire soussigné pour être 
• tirée* dana l'inventaire 5 et «eus qui peuvent devoir é la due 
en cession sont pareillement priés de psyar tu soussigné chargé de 
r-.ter les atairea d'ieeile. *

0. OU AV. Notaire.
Québec, 10 jute 1117.

ESSAI
D’ANALYSES GRAMMATICALES,

PAR M. BERTHELOT, AVOCAT, M. P. P.
Edition Xovvbllb.

a vendre d la librairie 4e et Journal, et à la librairie Je MM. Crémazic, rue Ste. Famille.

IL • d*t pus nécessaire ici de longs soBMwnleirso pour dire Is mérits 4s ee livre qua la prêtas s dginlj ever éloge, â aa crémiers 
ééitiàn, U audit de rapseter les Siemens brillante de plusieurs écoles de le ville, et de le compaglmV i ù le* éleire* ont remporté de* 

«M A'aaei d’Aatlyaea Grammaticale* t—maie b mérite de ce livre rêt teilemsul rerooau qu’on fmi £ 
bre dalTlmil eûitel^T ** *“U é4“**Uo" d,M U deequelte* ü Antre probablement per compter au nom*

Québec, 10 Juillet 1447.

MAGASIN DI DiniS BT 8GUUEI8.
[BATISSE CLOUET]

Rne Bm4f.
AVIS.

ï^Laouaalgné Dit aaaplus tiacérm rrmeretneata A aeaamiaetau 
public ra général pour I'meouragriuenl libéral qu'il en a

runtinaeraètoupro- 
J van, ru* Hlvhvfivu,

Y _ __________________________
rrvu Juaqu'é c# jour, till le* Informe qu’il continuerai tou 

.précompté dan*»a maison, au Faboumgl '
! ancienne demeure d* fvu M. Joe. bavard, nu

IB soueeignd anuonee reaaaetueu avaient qu'il e trtmpor'. ' «on ' de ches M. ('kautever», forgeroe, ce face d* M. I.abé. épirier.oùil 
J commarre d cette grands et apacieuae maison ci-devaai or* auraeonalammanl en mala* un amertimanl de Mrublv» de ménager ftMHDffff è etiu |m___  _____ _ ________________ ________ _____

rusée par Iw M. Colvib. et récemment par feu M. lu» r c ; et remaiepar le passé ; il espère mériter par aa promptitude rt
----- --------—1. «.j- 1-------- •*- o—*T- " * ■ i(. l'ivore de recevoir une paît de l'encouragemrul qu’il areyuji

ce Jour
ayant reçu par le Charte» isecs et te Sophie Moffat, ans Importa­
tion* de printemps consistant en rvue «uoixis et rnsHgsia, il 
rat eu dut d’udfHr au public un fond* d'articles aupérwurs en sa 
ligne, qu’il n'hésite pat i qualidcr tant par la qualité que la quan*tt j a p

•e faisant
blé. au dcasua de tout ce qui a paru sur et marché 

Le débit en détail se faisant pour argent eooi| 
grandes facilité* que lui prorur* aon arcé* aut marri 
le tneinut en état de vendre à 13 p. 0/0 au dessous 
suite autre maison A Québec.

THOS. COWAN.
Quebec, 23 mai 1847. 

Québec. ?rt avril 1847.
MAGASINS A

marchand d# bola.et pré*
*.................. >âil

T
ouragemrnt qu'il areyu jusqu’à i 

J. I). ST. LAURENT. 1

CHAPELLERIE DE QUEBEC,
No. 0, Rue RUADE, Haute*Ville.

Lu propriétaire de ret éteblissrn.ent, Infonre de oourmn le publio de 
Québeu et lee mere hands de la campagne, qu'il a reçu enfin per Ivu ré* 
oenle hrrlvegea, I# eboig magnifique de CHATEAUX de loutre qualiloe 
•t modes qu'il euuonçail un mai dernier.

Le* rhapeeus sont dea modo, vArilable* diu à la Joinrille, A la Polka, 
I la Prlnoe Albert el à la Ruee«ll, et il Us offre il dee prix exirdmemeut 
réduite.

Il • coaeUmmeni eu main, des Cbepeaul du qualité commun* en grande variété, de frulrr, rrsqnrliie, rie

POINT DE SECOND PRIX.

Si lébar*. 2fl 1847.
!Z____

J. IL CORRiVKAU,

J^CADOTTE,
RDI 8T. PRRRI, PRI8 DV MARCHE, BASSE-VILLE,

I ,)»T,,|nix vü mnriTf’U-riTi *^A,T *** alucéwe remeretmenta au public en général pour rrncouragemenl qu'il en a au Juaqu’ici, et l'in*
ntent .... . . _„v ' \ da ttUL LHA1L* form# reepectucuaement qu'il aura toujours conatammeot en main, tomme cidrvant,

Ssac ^ Pîïï^pSLM^jrJaBrSiiirtnMrtMs Bettea et Noullent HrmicaN. etc..' M “ ‘‘-‘'-.-'■—M.EÏL 0.1 TahTiTeNS. UU p*,ul a. Moudm, VMM, * j" ".mud." . ’

Point de 8RCOND PRIX.
l'autre jiarl

i "ouïra louer une partie de la maitou A part.
1 Do. ROU88FAU.

Qiiébrr. 4 fc» rler 1847.

PILULES DE HOLLOWAY. GUERISON EXTRAORDINAIRE.
D un malade aprét utoir été abandonné par let Médecin» de quatret de» phuyrandl

Hôpitaux de Londres.
Attestation donnée tout serment, devant le Lord Maire de Londres.

WILLIAM BROOKE messager, demeurant No. 2, Union Strert, S .uthwark, à Londres

CETTE INESTIMABLE MEDECINE étant eomprxee «ntiirement d'Herbc» Mcdécinalca, ne contient ni mercure, ni 
aucune autre «ubUaace del ce tore, lteuignc pour la plu< tendre enfance, ou pour la plu» ûihle c<>o»tiVi,tip. rt égalt-iurnl 
prompte-t«dre p»>ur dcracinrrla maladir dnn» l'itre le plu,robust .elle e«» parfsltemenl Ittoffru.ivr dan* «r»opérations et 
dan* «es etT. t». “ tandis >|U elle cherehs rt qu ri le emporte le* maladie* de toute* espèce * à qurlqt.e dipt* qu'rllrt «oient arri­
vées.” quelque ancienne* *t quelque enracinée» qu elles puissent <‘tre.

i.f.S MILL1KKS U INVIDl'S Giutii •• par lu««ns de cett* médecine,” dont un t té» grand nombre étantPARMI
»ur le bord du tombeau, ont et», 
autre moyen avait échoué.

LES PLUS AFFLIGES n* doivent pas t abandonner nu disespoir, irai» qu'il» fa<»<nl 
“ puissant, effet» d* cette M «dre.: ne Extraordinair*” et ils auront bientôt " recoux ré le
santé

' avec, un peu de persexerance Ht ndu» à la Santé, et ont recouvre Irur» force* quand tout

' une épreuve convenable " de* 
bonheur de jouir d'une tonne

ON NE DOIT PAS PERDRE DF TEMPS à faire u*a»e de ce remède pour tome» le» maladies suivante* :—
L'Erysipéle
Les Dérèglement 

femmes 
Le, Fièvres de toutes

de»
Le» Fièvre,intermittente*
L’Asthme
Lee Taches »ur ta pean 
Les Flwre» Bilieuse*
La Bile espece*
Le* C oliquee La G outte
LaPhtù sie. oa Consomption!.!» M*u»deT,t« 

pulmonaire I.e» Indigestions
La Débilité Lee Inrismmations
L'Hydroprie I.a jaunis**
A vendre ches J. MU9SON A Co., teals agents pour Québec, haut e céte Lamontagne.

,»» Maladie* du Foie 
Le Lumbago, dit maux 

de lit iu*
Les llémorrhotde»
Le* Rhumatismes 
La Retention d'L'rin* 
I.e» Scrofules, ou K t 

Ec rouelle»
la** Symptômes Secondaire»' causes, le.

I..t Pierre ou la G rave!!*
La Tlc-Douloureaux 
Le* TuuieuTs 
l,c« Ulcêr. <
Le» t er» de toute* e*péer s 
Le* Maladie» Vénérieiint*
La Faibles, on la perte de* 
force* qu'elles qu'en soient le*

Lh DEPOSANT se rendit alor* auprès d i Docteur BU IG 11T médecin eu rh. f ,!e I Hôpital île Guy, qui après at »ir ru
I état du <tép.Mant lui dit avrebonte " Je ne pui» abtolumrnt ri.n pour xotri guéri. >n, mai* x.. , i un ii-ini-souxrram. aile, 
•• che* Mr. Holloway, el r»« xy* de «e* pilule» et de »on onguent ; j'ai etc t. iuoiu en plu-irur, eu. .n.l.inci . dr* . flV|,' ,L,
II veUleux qu'il*ont produit* dan* de» cas désespéré»! Ven.-s me recetoir."

CE CONSF.l L tut suivi par le déposant : il lit alor» u*aj*- de» pilule» .1 d 1 ongu 'il d 11 xllou ay, •• . t uu l'.uit de t r. ' -e 
maiaee la guérison fut partaite, aprétqu'on avait échoué dan»''quatre lihpiiau» ! L>r*qu' I. î ». ■'• • ,r IIKIGIJT mi, . 
•ultat de ton charitable avi*. il dit: "je «ui* tout à la fol* étonné et charmé I or je rr.yai», *ij«ma. v xou, i. vux ,i- . 
ee serait «an* votre bra*. Cette cure est vraiment un* merveille !” ‘ ’

WM. 1IKOOKF,Délivré sou* serment à 1 Hôtel.de-ville de la {
Cité de Londres, le b Mar», L L’. )

devant moi, JOHN l’FRI E, M xtur.
Cet onguent extraordinaire guérit le» plaies et les Ulcère* le* plus danger. *, U* Maux de* Jutubis, I. *Ma ,, du <•'. in I . 

MaaxdeQjipeJeCiiiego.fnot.le l’ian.la LèpredAlriqui.et ..t au -m. l|c . .r ■ .d le. Turn-ur*. |c i, . ... .. j,,
umalismts et presque tout» le.maLJi.sd. lajuau.— I «j .r» d.»Mo»quitovt et dea " Mouche-de-Sablr.”

A vendre rhez J. MUSSON & C'o., Droguistes

Seuls dépoailairr» A Québec. Pri s tic l’Arrhét.Vbô.

Rue Ruade,
Près la Cathédrale Catholique,

QUEBEC.

W. S.
e»93 8T SR ISIAU»!

"ENDERNON Co,
Rue Ruade,

Près la Cathédrale Catholique,
QiFntc.

AYANT depttia lea deux dernière# Années ôpqrj;rû ni tro'.bles ni Jépen«e«.
XR chapeaux, pour eom|>«titionner avec le* producteur* étranger», il» ont été forcé», excepté pour le* eipécesKs plu»commun**, 
en justice A eux-même, et a leur* pratiques, d'sbandonner cett» brsnrhe de i-ur commerce, s ciu<- du climat, et de l'impo«*ibi- 
lité absolue a cette distance du tiége d* la triencc, de te tenir au niveau de» ameliorations qui te succédr nt «ans intermittence dans 
le vieux monde.

I^ur connexion longue et intime avec le» principaux manufacturier» d'An-leterre et de France, leur donne tons le» avantage* 
possibles dans la ligne des chapeaux et les met en position d'offrir un f..n.l» de rnar han«1i-e» choisies personnellement par leur , 
associé W. 9. H. 1 automne dernier, en Europe, manufacturés sur le principe de la machine a Y «peur a patente, à dresser st a . 
lisser le* chapeaux, depuis quelque temp* en usage en France et considerable ment amilioree tout récemment par urxe maison de 
Londre».

ils «ont convaincu* que leur maison est le seul mug**'n de détail de cette ville qui importe dire.-t»m*nt de» manufacturiers, sans : 
que leurs ordre» aient a passer par le» main* de* marchand» à commission, «oit ici soit en Arjleterre, et souvent dan* le» 
d»ux places : s'épargnant ainsi une commission de TJ i l7j par cent, ils «*»nt répéter malgré les prétentions de p>r». une* dont 
la réputation pour la véracité a cette époque de jactance et de charlatanisme, auru.1 besoind'ûtre passée au crioi de l'opinion j 
publique.

Les chapeaux français, par De ta Cour et rie. de Pari*, et importés par la vo> de Liverpool, «eront trouvé» un 
superbe article, et digDe de l'attention de* mesnieurs désireux déporter de* chapeaux comme il en e.t rarement importés en 
Canada.

!)••» Chapeau* de drap pourla marine, le militaire et d* goit sont offert» en vente, et fubriqué* d aprr* ordre ; aucun article qui ’ 
ne*-rapa* approuvé pourra Ct e remi* huit jour» âpre* I a-.hst.

Leur première qualité de Chapeaux de Paris, ainsi que les meilleur* fhaneaux de Ca*t..r m,;, -é "J—i • .• .n. ,

hangemrnts dans le Commerce de Chapeaux, il. croient devoir donner une list

PRIX EN DETAIL POUR 1817.

Comme il sestopéré de grands 
la présrnte annnée. d«» prix pour

Chapeaux pour Hnmroe», de Soie, 3*. 9.1 i fi.
“à Poil Court, 6«. f,d. è 7s f, J.

*’ Tondus Ra«, l'i».
à Coupe Anglaise et Style Pario cn, I?». «d. 
Couronne de Caoutchouc i Poil Veinule, l.ts. 

*' De Peluche Kaançaise Brillante au CaoutrL-u 
" ” De Castor, 4«. '-d. 4». 9d -t As.

" * I épreuve de l'Eau. 7». f.|
” " * Poil Ita». 10s

** Couvert d* “Nrutria,” |?«. «d. 
Couronne d'Etoffe. Carrré de Ca»tor, L'.«

** “ .l'Etoffe Fine 17». ôd. a 2üa.
QU’UN SEUL PRIX.

ur*\~

A

CHAPEAUX a la POLKA
8* rue Suint-Jean»

HtuU-Yiü*. et a la JOINVILLE.
chez «ARANT, fabricant de Pelleterlcfi, etc.

QDE3E ü,

8* rue Snlnt-Joun,
Ilntitr.V'ilIf.

Ijê aient GARANT °^re P*"* fpmrrcîmrnla aiix Mrauieors du Clergé, J aea amia
rt an public en général, pour rer.rnuraffrrernl libéral dont ils ont bien voulu l’honorrr tl-puip 
qu’il a commencé le commerce de* CHAPEAUX ; cet encouragement, ba-é su r la confiance, lui fail 
un devoir d’avoir con-tamment en maire le« CHAPEAUX de SATIN des uu-illettré* manufac­
tures de Pari», de Londres el de New-York ; c’e-t ce qn’il a toujour* fill.

Il ose *e flatter qu’il a reçu l’automne dernier, par le Zru/ou», des chapeaux d’une nouvelle ma» 
nufaclure, «pécialement fait* pour le Canada, à demande, pour les modes du printemps, tels qu’il 
n’en a jamaiiéte envoyé* Auparavant dans ce pays ; ces chapeaux méritent d’être vus par les per- 
sonnes qui Miment à faire usage de bons el élégant* chapeaux ; «diet feront hien de ne par acheter 
de chapeaux avant de le* voir.

On verra arec s*ti«factiou qu’il fera cette année une déduction de 10 par cent sur le prix ha­
bituel de aea chapeaux. En main», pour le* MM. du Clergé, Chapeaux de Castor, Satin et Soie.

Chapeaux pour lea Meseieura A la Joinville et à la Polka.
Do. pour lea jeunet gêna.
Do. pour lea enfanta — noir* rt gri».
Do. pour lee Messieurs — de Casimir# noir et gri».perle.
Do. à bord large, drah, A l’épreuve de l'eau (waterproof.)
Do. do. do. gri», pour la chasse et la pêche.
Do. de feutre, ternie, Itordé en raaimire noir 

Caaqoeltea de drap et ailrea de goût 
I>o. militaire* f.*i.va à ordre.
Do. de soie cirée, avec couverture.

Eo expectation, par les premier* arrivages, un AMwrtiment complet da CHAPEAUX choiaie el 
de goût, dont il donnera renna» tance au pub!» g anaaitht leur réception.

Il prêt a ffr^voir lotit*»* *« rt f’ll«*Uir\ tf tir prêtN*rvf r cf#« mite* finrnnt IVtiV
H 
m

Nouvel
établissement de CHAPELLERIE, 22, rue la Fabrique, 

Haute-Ville,
de W. ASHWORTH & Co.

et aÎ»ÈaUX TcAMoù\îs{ïis. C‘ de CHAPEAUX 1™ l»lu. à la mode, pour Moteurs, de Londre.
de2oniÆPr°fiU m0'Cnnant UnC P‘°ml,tC reCe,,P- C’e,‘ POUr,UOi '* PUblic ^ tr°UVera ““° réduction dans '*» P“ 30 *f'°P' "I" «"

POITST RE SECOND PRIX.


